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Votre maire, vice-président  
du conseil départemental  
des Hauts-de-Seine et  
vice-président du territoire 
Paris Ouest La Défense

Christian Dupuy

Une ville est un lieu où se conjuguent habita-
tions, vie professionnelle, commerces et ren-
contres entre les habitants autour d’activités 
communes récréatives, sportives, culturelles 

ou solidaires.
Une ville, c’est aussi l’endroit où se côtoient des hommes, 
des femmes, des enfants de milieux socio-culturels divers 
qui partagent la même aire géographique commune et les 
mêmes services mis à leur disposition par la collectivité.
Suresnes est tout cela, loin des clichés des « banlieues 
dortoirs » ou du « Tout bureau ».
Longtemps (et avant les premières lois de décentralisa-
tion de 1982), les banlieues ont été « spécialisées » par 
la volonté de l’État tout puissant : ici les terres HLM, là 
les banlieues résidentielles réservées aux plus fortunés 
ou encore ici et là les zones industrielles ou tertiaires.
Suresnes existait comme village avant de devenir une 
banlieue lorsque la capitale, à force d’extension, se fut 
rapprochée d’elle.
Son histoire a construit son identité faite, dès l’origine, de 
diversité : activités agricoles, ferveur spirituelle avec les 
ermites du mont Valérien et les pèlerinages du calvaire, 
mais aussi villégiature de nobles et riches bourgeois pari-
siens, et activités de services telles que la blanchisserie. 
Les activités économiques, industrielles, de services ou 
tertiaires ont pris une large part dans la construction de 
l’identité suresnoise et contribuent encore aujourd’hui 
à préserver cette identité tout en assurant à Suresnes les 
moyens de ses ambitions et de ses actions au service de 
sa population.
Elles sont les garantes de sa relative autonomie face à 
l’État et au sein de la conurbation de la grande métro-
pole parisienne.
Le présent numéro de Suresnes mag consacre un dossier 
documenté et illustré à l’histoire économique de notre 
ville et l’actualité des activités économiques suresnoises 
toujours caractérisées par la diversité.
Vivre, s’instruire, se distraire, partager, travailler, sont les 
verbes qui se conjuguent harmonieusement dans une 
ville équilibrée et que les Suresnois savent décliner à tous 
les temps.
Oui, Suresnes est bel et bien une ville à part entière !
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Suresnes, ville ou banlieue ?





ARRÊT SUR IMAGE 311
Oct. 2019

Problème  : c’est une Jaguar, anglaise donc… 
Car avec une jeune fille que l’on croirait issue d’un 
campus universitaire américain des années 60 et une 
Ford Mustang se reflétant sur son flanc, Suresnes Auto 
rétro semblait transporté au pays de la bannière étoilée. 
La manifestation a rassemblé des milliers d’amateurs 

et d’amatrices de belles mécaniques les 21 et  
22 septembre sur la terrasse du Fécheray. 

Photo : Benoît Moyen

Swinging London
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en vidéo sur 
youtube/villedesuresnes

en vidéo sur 
youtube/villedesuresnesuu

Jardins en Seine d’automne
Samedi 31 août
Plusieurs centaines de visiteurs sont venus sur la terrasse du 
Fécheray découvrir la deuxième édition automnale de Jardins 
en Seine. Des pépiniéristes, des horticulteurs mais aussi des 
spécialistes de la décoration et de l’aménagement de jardin 
ont présenté leurs nouveautés : des serres en bois, des élé-
ments pour constituer des jardins « prêts à poser » : tables de 
salon végétalisées, contenants, fontaines... De nombreuses 
animations étaient aussi proposées pour le jeune public.
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Forum des associations
Samedi 7 septembre
L’édition 2019 du Forum des associations a confirmé encore 
une fois la popularité de cet événement auprès des Suresnois, 
qui ont été très nombreux à se rendre sur l’esplanade du Mont 
Valérien à cette occasion. Toujours plus nombreuses, 108 asso-
ciations suresnoises étaient présentes aux côtés des services 
de la Ville. Elles ont pu présenter aux habitants leurs activités 
et actions dans des domaines variés : culture, loisirs, sports, 
prévention, santé, sécurité, bénévolat. Treize d’entre elles ont 
profité de cette visibilité pour faire la démonstration de leur 
savoir-faire et ont contribué à animer cette journée. Nouveauté 
cette année : un stand des associations éco-responsables pour 
encourager les bonnes pratiques de l’éco-citoyenneté. Le maire 
Christian Dupuy, Loïc Degny, adjoint au maire délégué aux 
Sports et Louis-Michel Bonne, adjoint au maire délégué à la 
Vie associative et locale étaient présents, de nombreux autres 
élus suresnois sont venus parcourir les allées, rencontrer les 
Suresnois et les membres des associations. Si ce forum était 
le moment idéal pour choisir une activité et s’y inscrire, de 
nombreuses associations ont encore des places disponibles, 
n’hésitez pas consulter leur site internet ou à leur téléphoner. 

Nouvelle promo pour les CCQ
Jeudi 12 septembre
Les membres des CCQ (conseils consultatifs de quartier) et 
du Ceses (conseil économique, social et environnemental 
de Suresnes) se sont retrouvés au grand complet à l’occasion 
de l’annuelle réunion d’installation à l’occasion de laquelle 
ils ont reçu de nouveaux membres. Accueillis par le maire et 
de nombreux élus, dont les présidents de quartier Béatrice 
de Lavalette (République), Daniel Montet (Centre-ville), 
Stéphane Perrin-Bidan (Liberté), Isabelle Florennes (Mont 
Valérien), Yohann Corvis (Ecluse Belvédère) et Abraham 
Abitbol (Cité-jardins).
NDLR : dans le précédent numéro, nous avons oublié de 
mentionner la présence active de Corinne Dumont lors de 
la fête du quartier Écluse-Belvédère du 29 juin, qui était bien 
présente aux côtés de ses partenaires du CCQ.

La librairie Lu&Cie accueille 
l’auteur du Gang des rêves 
Mercredi 18 septembre
Après Nancy, Bordeaux et l’am-
bassade d’Argentine, c’est à 
Suresnes, à la librairie de la Cité-
jardins Lu&Cie que l’auteur ita-
lien Luca Di Fulvio est venu ren-
contrer ses lecteurs et dédicacer 
son dernier roman, Les Prisonniers 
la liberté. Phénomène littéraire, 
Luca Di Fulvio s’est imposé en 
France il y a une dizaine d’années 
avec son best-seller Le Gang des 
rêves. « Chaque personne a eu un 
moment privilégié avec lui, c’étaient 
des vraies rencontres. Il était vrai-
ment sympa et chaleureux, très 
latin », a commenté Lucie Cahour, 
libraire et hôte de cette dédicace.
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Bien rentrés
Lundi 2 septembre
1809 élèves de maternelle et 2853 élèves 
d’élémentaire ont fait leur rentrée scolaire 
à Suresnes. Les préconisations de Valérie 
Neveu, inspectrice de l’Éducation nationale 
de la circonscription, d’atteindre des effec-
tifs de 27 élèves par classe ont été respectées. 
On constate une ouverture de classe (mater-
nelle République) et 6 fermetures de classe 
(maternelle Noor Inayat Khan, élémentaires 
Berty Albrecht, Cottages, Honoré d’Estienne 
d’Orves, Robert Pontillon, Vaillant-Jaurès).

Une aide au permis de 
conduire
Mercredi 4 septembre
Les nouveaux promus du dispositif de 
la bourse au permis de conduite  ont 
été accueillis à l’hôtel de ville pour 
signer, sous l’œil de Marianne, une 
charte « bourse permis de conduire » 
avec la Ville, en présence du maire 
Christian Dupuy et de nombreux élus.  
50 à 80 % du coût de leur permis de 
conduire sera financé par la Ville dans le 
cadre de leur projet d’insertion profes-
sionnelle ou d’une démarche de forma-
tion.  En contrepartie, chacun s’engage 
à fournir des heures de bénévolat dans 
un projet à caractère social ou civique.

Réouverture du 
skate parc
Samedi 14 septembre
Le nouveau skate park vient de 

rouvrir près du stade Jean Moulin après un an de consul-
tation avec les Suresnois intéressés, skateurs, amateurs de 
trottinette et membres du conseil communal de la jeunesse. 
Un chantier d’importance a permis de remplacer les équi-
pements métalliques vieillissants par de nouveaux modules 
en béton inaugurés par le maire, Christian Dupuy, en pré-
sence de nombreux élus et d’enfants qui ont immédiate-
ment adopté demi-bowl (très rare en Île-de-France), quar-
ter et autres demi-pyra. Un espace y est dédié aux évolutions 
des danseurs hip-hop.

Une première aux Journées 
européennes du patrimoine
Samedi 21 et dimanche 22 septembre
Est-il encore possible de faire du neuf au programme des 
Journées du patrimoine héritières des journées portes 
ouvertes des monuments historiques créées en France en 
1984 ? Parmi les incontournables visites de l’école de plein 
air, de la Cité-jardins, de la vigne municipale, du mémorial 
du Mont-Valérien et du 8e régiment de transmissions, les 
journées suresnoises proposaient l’exposition temporaire 
« Fondation-Hôpital Foch : 90 ans de philanthropie pour 
la médecine » au MUS et une grande première : l’accès au 
public du pavillon Balsan, maison de style anglo-normand 
dont l’histoire est liée à celle de l’hôpital et qui ouvrait sa cha-
pelle. Haude de Chalendar, archiviste de la Ville, proposait 
une balade citadine inédite à travers la ville, à la découverte 
des bâtiments culturels connus ou inconnus de Suresnes. 

Suresnes dans le rétro
Samedi 21 et dimanche 22 septembre
L’automobile fait aussi partie de l’histoire de Suresnes. Pas 
étonnant que le succès de Suresnes Auto Rétro se confirme 
d’année en année quelle que soit la météo. Cette 8e édition 
organisée par l’office de tourisme de Suresnes a rassemblé plus 
de 286 voitures anciennes et réuni plus de 4 500 visiteurs 
venus admirer en famille  le ballet de ces « belles anciennes » 
et le magnifique point de vue depuis la terrasse du Fécheray.

© Mathilde Gardel
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REVUE DE CHANTIERS
Comme chaque fin d’été, le maire, Christian Dupuy, ses adjoints et les services de la Ville font le tour des chantiers 
en cours et des dernières réalisations. Le 30 août, ils ont notamment fait le point sur les travaux d’ampleur menés au 
théâtre Jean Vilar et sur le nouvel équipement de la rue de la Poterie. Textes : Stéphane Legras. Photos : Tiphaine Lanvin

Théâtre Jean Vilar
Fin août, le chantier était impressionnant. Les murs 

latéraux de la cage de scène et les dalles avaient 
presque disparu et les échafaudages vertigineux 

témoignaient de l’ampleur des travaux d’agrandissement 
et de modernisation de la scène entamés mi-mai. La taille 
du plateau empêchait d’y accueillir certains spectacles. 
« J’ai construit la programmation de 2020 en fonction des nou-
velles dimensions de la scène. Sans cet agrandissement nous 
n’aurions par exemple pas pu accueillir la troupe de la Comédie-
Française et ses Fourberies de Scapin en mars », explique 
Olivier Meyer, le directeur du Théâtre. 
« Dans un premier temps il s’est agi de conforter le bâtiment 
avec quatre nouveaux poteaux et une vingtaine de poutres de 
béton », a détaillé Igor Hilbert, scénographe du projet. 
Les murs ont ensuite pu être détruits et les entreprises 
intervenant sur la machinerie scénique ont pris le relais. 
À terme la surface de la scène sera multipliée par trois et 

Aménagement

Investissement : 250 000 €

Investissement : 4 200 000 €  
Subvention Région : 700 000 €  

portée à 289 m². C’est donc tout une partie du Théâtre 
qui va être reconfigurée. Seront ménagés 4 mètres de cou-
lisses de part et d’autre de la scène et une loge au niveau 
du plateau. La salle offrira 14 places accessibles aux per-
sonnes à mobilité réduite.
Côté investissement, la ville de Suresnes a été soutenue 
par le Département et la Région. Il faut également saluer 
le travail et la coopération des différentes entreprises inter-
venant sur le chantier, à commencer par l’entreprise de 
gros œuvre Spirale. « Ce sont des gens audacieux et coura-
geux, qui ont le souci du résultat. Leur engagement et leur sens 
du collectif me rappelent ceux des artistes et des techniciens du 
spectacle », a souri Olivier Meyer. 

    Skate Park
Entièrement refait en surplomb du stade Jean Moulin, il a été dessiné avec ses jeunes 
utilisateurs. Rails, parabole… il comprend plusieurs modules installés sur un sol en 
béton qui permettent tous les niveaux de pratique. Un espace a par ailleurs été laissé 
vide pour les danseurs de hip-hop. (lire page 9)

▲
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▲      La Poterie 
Les travaux du nouvel équipement du quartier du Mont Valérien sont 
bien avancés. Il accueillera notamment l’école d’arts plastiques , deux 
salles associatives et une deuxième médiathèque en remplacement de 
la bibliothèque de la maison de quartier des Sorbiers. Cosy, elle 
comprendra un grand espace de 400 m2 qui sera destiné à l’accueil du 
public. Sont prévus également une pièce pour l’heure du conte et des 
espaces de travail avec des postes informatiques. Et puisqu’ils font leur 
grand retour dans les bacs des disquaires depuis plusieurs années, on 
retrouvera également des vinyles. Afin que l’équipement devienne un 
véritable lieu de vie, les habitants du quartier ont été associés à sa 
conception. Il sera par ailleurs ouvert chaque dimanche matin, en même 
temps que le marché.
La partie école d’arts comprendra 6 espaces dont un réservé aux 
créations sur ordinateur. Une lumière zénithale a été ménagée pour 
deux salles. La décoration devrait être minimaliste en privilégiant les 
matériaux bruts. 

Investissement : 2 000 000 €  
Subvention État : 343 000 € 
Subvention Région : 340 000 €  
Subvention Département : 686 000 €

      Maison de quartier des Sorbiers
Le bâtiment est fermé depuis quelques mois pour permettre sa restructuration 
intérieure et son extension. Plusieurs espaces seront destinés aux jeunes  
de 6 à 15 ans. Un étage va être ajouté, augmentant la surface de la maison  
de 200 m2. Cette structure en bois accueillera un deuxième espace jeuneS.  
Un enduit rappelant les revêtements couleur brique des bâtiments alentours 
lui sera appliqué et un ascenseur pour les personnes à mobilité réduite  
installé, ainsi qu’un escalier de secours. L’étage comprendra enfin un petit 
jardin potager. Les travaux devraient se terminer en fin d’année. 

Investissement : 1 100 000 € 
Subvention CAF : 188 000 €

      Stade Jean Moulin
Le Rugby club suresnois-Hauts-de-Seine évoluant maintenant 
en Fédérale 1, le plus haut niveau amateur français, des mises 
aux normes de son terrain ont dû être réalisées pour répondre 
aux exigences de la ligue de rugby. La pelouse a été décalée de 
9 mètres pour l’éloigner des tribunes. Le sol a été conforté et 
900 m2 de pelouse ont été plantés. Mécaniquement, les 
poteaux ont subi la même translation. Ils reposent maintenant 
sur quatre pieux de 16 mètres enfoncés dans le sol. Pour 
éclairer le terrain, 48 projecteurs à LED ont été posés : ils 
éclairent mieux, plus longtemps, consomment moins et ne 
demandent quasiment pas d’entretien, en comparaison de 
l’ancien système d’éclairage. 
Un tunnel métallique menant aux vestiaires a été installé pour 
la protection des joueurs. Enfin quatre poteaux d’éclairage de 
30 mètres ont été érigés. 

Investissement total : 1 million d’euros.

      École Pontillon
Un vaste programme a été mené dans l’école du quartier Liberté. 
L’ensemble des façades vitrées et des portes extérieures ont  
été remplacées. Une partie de la cour a été refaite en béton clair.  
Les écoulements d’eau s’y font dorénavant vers les espaces verts. 
Enfin, la clôture de l’établissement a été renforcée.

Investissement (façades) : 460 000 €
Subvention État : 152 000 €
Subvention Métropole : 152 000 €

▲
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Colloque

DIALOGUE SOCIAL À LA PEINE  
quelles conséquences ?

En prise directe avec l’actualité, les 7es Rencontres du dialogue social de 
Suresnes se penchent cette année sur la problématique « Dialogue social 
et syndicats en panne : un danger pour la démocratie et l’économie ? », le 

jeudi 17 octobre prochain. À la suite des mouvements sociaux inédits qui se 
sont déroulés en France en 2019, notre pays aspire-t-il à un nouveau modèle 
de société ? Les syndicats et le dialogue social y ont-ils encore une place ? La 
crise de la représentativité est-elle une crise du dialogue social ?
Invités par le maire Christian Dupuy et Béatrice de Lavalette, adjointe au maire 
déléguée aux Ressources humaines et au Dialogue social, vice-présidente du 
Conseil régional d’Île-de-France en charge du Dialogue social, des interve-
nants de renom et de qualité – chefs d’entreprise, DRH, politiques, syndica-
listes (CFDT, CGT, FO, UNSA), experts internationaux, éditorialistes et écono-
mistes – viendront débattre sous une forme originale. Chacun aura 3 minutes 
chrono pour convaincre et le public pourra réagir et questionner grâce à une 
application dédiée. « Trois tables rondes, une grande interview, un duel, un décryp-
tage de l’année, des intervenants de premier ordre, les 7es Rencontres du dialogue social 
seront riches et instructives », promet Béatrice de Lavalette.
Jeudi 17 octobre au cinéma Le Capitole, 3 rue Ledru Rollin à Suresnes. 
Colloque gratuit et déjeuner offert. Renseignements et inscription obliga-
toire : tél. 06 80 89 08 44 et dialoguesocial@ville-suresnes.fr

12 • AGIR

Des intervenants de renom

Jean-Michel Blanquer, ministre de l’Éducation nationale
Laurent Berger, secrétaire général de la CFDT
Valérie Pécresse, présidente de la Région IDF
Laurent Escure, secrétaire général de l’UNSA
Dominique Anxo, professeur d’économie à l’Université de Linnaeus (Suède)
Laurent Bigorgne, directeur de l’Institut Montaigne 
Marie-Hélène Chavigny, directrice des Relations sociales France et Groupe de Carrefour
Carole Couvert, vice-présidente du CESE, présidente d’honneur de la CFE-CGC
Renate Hornung-Draus, directrice générale chargée des affaires européennes et  
internationales de l’association de la Confédération des employeurs allemands
Emmanuel Julien, directeur adjoint du département « Entreprises » de l’Organisation 
internationale du travail 
Et d’autres encore…

Création d’entreprise

À la rencontre des entrepreneurs
De quoi peuvent bien parler deux entrepreneurs ou porteurs de projets quand ils se ren-

contrent ? Le 12 septembre, la ville de Suresnes a accueilli à la salle de l’Esplanade les parte-
naires les plus pointus susceptibles de les conseiller et de les accompagner dans leur dévelop-

pement. Plus de 80 futurs entrepreneurs et créateurs de « jeunes pousses » ont répondu à l’invitation 
des villes de Suresnes, Garches, Saint-Cloud et Vaucresson pour une présentation matinale du par-
cours « Entrepreneur#leader » initié par la Région Île-de-France, avec les associations BGE, Hauts-
de-Seine Initiative, l’Adie et la chambre des métiers et de l’artisanat. L’après-midi était consacré à un 
atelier interactif organisé par l’association SUP entrepreneurs sur le thème « Comment améliorer 
sa stratégie réseau », suivi d’une table ronde « La Création pour tous » avec les témoignages d’en-
trepreneurs suresnois. Un concours de pitch a permis aux « jeunes pousses » de mesurer l’impact 
de leur présentation (3 minutes + 4 minutes de questions-réponses avec le jury) avant de termi-
ner cette journée de l’entrepreneuriat par des échanges libres entre les participants, en présence des 
membres du club des dirigeants d’entreprises de Suresnes. Réseautage obligatoire !

Les entrepreneurs suresnois William Peres (Serious Factory), 
Claire Auzouy (Labessentiel) et Thomas Fauré (Whaller) 
intervenants de la table ronde « La création pour tous ».
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En plus de sa société, en pleine croissance, William Peres vient de prendre la présidence  
de la toute nouvelle association Suresnes Business Club. Rencontre avec 

 un entrepreneur passionné et ambitieux. Texte : Florence Rajon. Photos : Hervé Boutet

 ✱ Un club pour et par les entrepreneurs
« L’idée du Suresnes Business Club est née lors d’une discus-
sion entre des dirigeants d’entreprises de Suresnes et le maire 
Christian Dupuy il y a quelques mois. Nous avons déposé 
les statuts de l’association en septembre dernier », raconte 
William Peres dans son bureau de Serious Factory, idéa-
lement situé à deux pas de la Seine et du centre-ville. 
« Lorsque je voyage et que je découvre le nombre de sociétés 
françaises qui ont réussi, je suis sidéré du peu de synergie entre 
les grands groupes bien établis et les start-ups qui essaient de 
décoller, alors que les États-Unis, le Japon, la Chine et l’Al-
lemagne y réussissent parfaitement. Or, à Suresnes, il n’y a 
pas seulement des commerçants et des artisans, mais beau-
coup d’entreprises et de sièges sociaux. Si ces derniers ne réa-
lisent pas qu’ils ont des pépites à proximité, ils lanceront des 
appels d’offres et finiront par choisir une entreprise allemande 
ou espagnole, par exemple. L’objectif est donc de développer ce 
formidable tissu économique. Ce que nous appelons chasser en 
meute pour obtenir des marchés internationaux ensemble. » 
Unir ses forces pour être plus forts, mettre en commun 
ses bonnes pratiques, tel est le but de l’association, mais 
pas seulement. « Favoriser l’entreprenariat local est béné-
fique pour la ville toute entière », poursuit William Peres. 
« Comme dans un cercle vertueux, plus il y a d’activité dans 
une ville, plus il y aura de business. Et plus il y a de business, 
plus il y a d’activité. » Jusqu’à donner envie aux fonds d’in-
vestissements étrangers de capitaliser dans les entreprises 

suresnoises... Car la ville, qu’il connaît bien pour y avoir 
travaillé lorsqu’il était chez Dassault Systèmes, a de nom-
breux atouts pour attirer davantage d’entreprises, estime-
t-il : « le tissu économique, la situation de la ville... On tra-
verse le pont de Suresnes et on est sur les Champs-Elysées. 
Boulogne et La Défense sont juste à côté. Les loyers ne sont 
pas trop onéreux. Et puis le centre-ville ressemble à un village, 
c’est familial, un cadre de travail ou même de vie très appré-
ciable pour les salariés. »

✱ Un management pragmatique
Prendre la présidence du Suresnes Business Club s’est 
imposé assez naturellement chez cet ingénieur en aéro-
nautique qui n’avait pas hésité, en 2007, à quitter un 
travail confortable, avec un fort potentiel d’avancement, 
pour voler de ses propres ailes. « Cela devenait trop lent 
et trop lourd pour moi. Lorsque l’on a des idées, il faut les 
mettre en application rapidement. Si ça marche, tant mieux. 
Au besoin, on ajuste. Et si cela ne fonctionne pas, on passe à 
autre chose. » Ce qu’il nomme la « méthode américaine » et 
qu’il a pu étudier de près lorsqu’il formait les forces de 
ventes de Dassault Systèmes dans le monde entier. « En 
France, on a une idée, on y réfléchit, on fait cinquante réu-
nions, les mois passent, et pendant ce temps-là, les Américains 
avancent... »
Autre leçon retenue sur le chemin de l’entrepreneuriat, un 
projet viable exige un investissement total. Au début des 

William Peres en 6 dates
1971 : Naissance à Courbevoie
1997 : Entre chez Dassault Systèmes
2007 : Fonde Serious Factory
2015 : Levée de fonds de 1,15 million d’euros
2018 : Levée de fonds de 3 millions d’euros
2019 : Devient président du Suresnes Business Club

William Peres, fondateur de Serious Factory 
et président du Suresnes Business Club.

« TRANSMETTRE LES SAVOIRS »
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Avec Serious Factory, William Peres 
a développé des outils de formation 
utilisant le jeu ou la réalité 
augmentée. 
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Bienvenue au Suresnes Business Club

Lancé en septembre, le Suresnes Business Club a pour vocation de 
permettre aux entreprises suresnoises de mettre en commun leurs 
savoir-faire pour accéder ensemble aux marchés internationaux, et 
favoriser l’entrepreneuriat au sein de la ville et d’attirer les 
investisseurs français comme étrangers. L’activité économique est non 
seulement garante d’emplois, elle apporte des recettes à la Ville, tout 
en insufflant de la vie à la commune. À la suite d’une première réunion 
en avril dernier, trois groupes de réflexion ont été instaurés sur les 
thèmes du marketing territorial, de l’entrepreneuriat et des ressources 
humaines.
L’association compte actuellement huit membres :  
Serious Factory, Dragon Rouge, Servier, GFK, Signify, Suez Eau France, 
JLL, ASCOM, et reste ouverte à tous !
Pour toute information ou participer aux activités du Club vous pouvez 
téléphoner au 01 41 18 18 33.

années 2000, flairant les multiples opportunités qu’offre 
le web alors balbutiant, il imagine sur son temps libre 
des sites de e-commerce innovants : une plateforme pour 
mettre en relation artistes peintres et acheteurs, puis un 
site pour que les amateurs de vin et champagne puissent 
acheter des bouteilles au prix des producteurs. 

✱ Se donner les moyens
« On croit toujours que la bonne idée, tout le monde va se l’ar-
racher ! Mais cela ne fonctionne pas ainsi. Il faut consacrer 
tout son temps et son argent sur une chose, une seule », sou-
ligne-t-il. En 2007, William Peres revend donc ses parts 
dans ces deux projets et quitte Dassault Systèmes pour 
se consacrer exclusivement à Serious Factory, la start-up 
qu’il vient de lancer et qui proposera progressivement 
des formations par le gaming (le jeu). En 2013, l’entre-
prise fait sa bascule : au lieu de répondre aux incessantes 
demandes des clients, l’entrepreneur choisit de leur four-
nir les moyens de former eux-mêmes leurs salariés, par le 
biais d’un logiciel très simple d’utilisation. Aujourd’hui, 
Serious Factory réalise 20% de son chiffre d’affaires à 
l’étranger (l’entreprise est présente dans 23 pays). « Ce 
n’est que le début, nous en sommes à 1% ! », lance, enthou-
siaste celui qui vise la place de leader... mondial.

✱ Une vision globale
William Peres est aussi porté par une vision sociétale 
forte : l’enseignement vertical, descendant, tel qu’il 
est pratiqué à l’école, lui semble insuffisant. Grâce aux 
mises en situations concrètes, ses logiciels proposent un 
apprentissage engageant et ludique, et permet à tous de 
se former et d’avancer. « La formation devrait être démocra-
tisée, estime-t-il, et non réservée à ceux qui en ont le moins 
besoin, généralement les cadres. Cela augmente la fracture 
sociale. Dans une entreprise, 75 à 80 % des employés repré-
sentent le plus fort potentiel de l’entreprise. Il faut leur per-
mettre de se former ! », affirme-t-il. Cette vision est aussi 
l’une des raisons qui l’ont poussé à piloter le Suresnes 
Business Club. « Cela me permet de mettre en application 
ce que prône Serious Factory. Développer le marché suresnois, 
c’est donner le bon exemple, et participer à redorer le blason 
de nos sociétés françaises. »
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Propreté

LA RÈGLE DE 4

Peut-être les avez-vous aperçues ? Depuis 
le début du mois, quatre affiches ludiques 
et hautes-en-couleur essaiment l’espace 

urbain. Initiée par le service Environnement et 
déployée sur tout le réseau d’affichage JC Decaux de 
la Ville, la nouvelle campagne propreté ambitionne 
d’encourager les Suresnois à maintenir un terri-
toire propre, via quatre axes simples et concrets : 
le ramassage des déjections canines, le respect 
des jours de collectes sélectives, l’interdiction des 
dépôts sauvages et enfin, ne pas jeter de mégots sur 
la voie publique. Des quatre infractions, les plus 
préjudiciables et coûteuses pour la collectivité sont 
le non-respect des jours de tri et les dépôts sauvages.

Des conséquences néfastes
En effet, ces incivilités catalysent toutes sortes de 
conséquences néfastes : pollution de l’eau, de l’air 
et des sols (notamment à cause de la présence de 
verre dans les autres déchets qui corrompt le com-
post), et dégradation des paysages pour les plus évi-
dentes. Elles constituent aussi une menace réelle 
quant aux risques de blessure, d’intoxication, et 
d’incendies… en plus de générer d’importantes 
nuisances visuelles et olfactives. Il est donc essen-
tiel que chacun fasse un pas de plus vers un meil-
leur « vivre ensemble ». C’est la raison d’être de 
cette campagne : susciter une responsabilité posi-
tive, tournée à la fois vers soi et vers les autres : ces 
quatre gestes simples, mis bout à bout, ont le poten-
tiel de préserver un cadre de vie agréable. 

Qu’en dit la loi ? 
Selon l’article 632-1 du Code pénal, un dépôt sau-
vage correspond à une contravention de 2e classe, 
soit 150 euros maximum. 
Le non ramassage des déjections canines et des 
mégots est passible d’une amende de 38 euros 
(article R. 610-5 du code pénal et arrêté munici-
pal n°020.2006). 
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Il ne va pas  
la ramasser 
tout seul

Le non ramassage des déjections canines  
est passible d’une amende de 38 euros. 
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Ne perd
ons  

pas les bonnes  

habitudes

Retrouvez  
les bons gestes sur 

#FaisonslesBG

IlS ne vont 
pas rentrer  
tous seuls

Ne perd
ons  

pas les bonnes  

habitudes

Retrouvez  
les bons gestes sur 

#FaisonslesBG
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Le non-respect des jours de collecte est passible  
d’une amende pouvant aller jusqu’à 150 euros.

il ne va pas  
se ramasser 
tout seul

Ne perd
ons  

pas les bonnes  

habitudes

Le non ramassage des mégots  
est passible d’une amende de 38 euros. 

Retrouvez  
les bons gestes sur 

#FaisonslesBG
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Ne perd
ons  

pas les bonnes  

habitudes

IlS ne vont  
pas se  
ramasser 
tous  
seuls

Le non-respect des jours de collecte des objets encombrants  
entraîne un dépôt sauvage, passible d’une amende  

pouvant aller jusqu’à 150 euros.

Retrouvez  
les bons gestes sur 

#FaisonslesBG
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En octobre, la municipalité lance une campagne d’affichage sur le thème de la propreté.   
L’objectif ? Inciter les Suresnois à préserver leur ville en adoptant quatre gestes simples face à  

des questions inhérentes à la vie en ville : les déjections canines, le respect  
des jours de tri, les dépôts sauvages et enfin, les mégots de cigarette. Texte : Sabine Cadéus

“Cette campagne plaide pour le vivre ensemble, concept de respect des autres et  
de son environnement avec pragmatisme et simplicité. Chacun est plus ou moins 
conscient du fait qu’il faille agir en faveur de l’environnement, néanmoins  
le contexte parfois anxiogène, peut susciter de la confusion.  C’est pourquoi nous 
tenions à nous remémorer ces quatre gestes accessibles. Amirouche Laïdi, adjoint  
au maire délégué à la Voirie, la Propreté et à la Règlementation de l’environnement. ”



LES CLÉS DU BUDGET
Chaque mois, Les clés du budget décryptent des informations et des 

chiffres pour mieux connaître et comprendre le budget de la Ville.

** Si en 2016 le taux est passée de 15,21% à 21,9% c’est parce que Suresnes a récupéré la part de taxe de la CAMV, dissoute au 1er janvier 2016.

En 2019, comme en 2018,
il est de 7,08%

TAUX D’IMPOSITION
décidé par le départe-
ment des Hauts-de-Seine

2

Décidé par le gouvernement 
et voté par l’Assemblée 
nationale et le Sénat 
chaque année au moment 
de la Loi de Finances. Il 
permet de faire évoluer les 
valeurs locatives des 
logements.
Depuis 2018, il est aligné 
sur l’inflation. Cette année 
ce coefficient de +2,2% 
(+1,1% en 2018).
Voilà pourquoi le montant 
des impôts locaux 
augmente chaque année.

4

COMPRENDRE LES IMPÔTS LOCAUX

COEFFICIENT
DE REVALORISATION

Elle sert de base de calcul 
à la taxe foncière et à la 
taxe d’habitation. Elle est 
calculée chaque année par 
l’administration fiscale en 
fonction de plusieurs critères 
(superficie, éléments de confort, 
catégorie du logement, 
coefficient de confort).  

BASE OU VALEUR
LOCATIVE
DU LOGEMENT (VL)

3

À Suresnes, il n’a pas évolué 
depuis 2012,
il est de 19,02% 

TAUX D’IMPOSITION
décidé par la commune

1

LA TAXE D’HABITATION
À Suresnes, le taux de taxe 
d’habitation appliqué par
la commune à la valeur locative (VL) 
est de 21,9%. Il n’a pas évolué depuis 
2012.**

En 2018 l’État a décidé de supprimer 
progressivement la taxe d’habitation 
jusqu’en 2023.

80% des Français bénéficieront d'un 
allègement de deux tiers de leur taxe 
d'habitation en 2019, après un premier 
allègement d'un tiers en 2018, avant de 
ne plus en payer du tout en 2020.

Les 6,8 millions de foyers restant 
devront attendre 2023 pour que leur taxe 
d'habitation soit supprimée. 

Département :

Commune : 

TF 2019

Taux 2018

Taux 2019

Adresse

Adresse

Base 

Cotisation

Cotisation

Cotisation lissée

Cotisation 2018

Cotisation 2019

Variation

Commune
Département

Syndicat de
communes

Inter
communalité

Taxes
spéciales

Taxe ordures
ménagères

Taxe
GEMAPI

Total des
cotisations

92   HAUTS-DE-SEINE

1

2

Cotisation lissée 2

Base 

19,02 %
19,02 %

413
37

490

516
527

+2,13 %

5491

7,08 %
7,08 %

413
29

389

409
418

+2,20 %

5491

1,70 %
1,70 %

413
7

93

98
100

+2,04 %

5491

 %

 %
 %

 %
 %

 %  %

 %

0,00717 %

1083

1007

76
413

0

0
5491

0,647 %
0,632 %

413
3

35

38
38

0 %

5491

1
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1

4

4
4

2

3

LES TAXES FONCIÈRES
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Chaque mois, de nombreux ateliers de bien-être  

et de détente sont proposés au sein des deux  

structures. Une adhésion annuelle d’un minimum  

de 15 euros est demandée pour y accéder.

Ateliers au sein de La Maison des aidants,
espace d’accueil pour les aidants familiaux :  

écriture, massage, shiatsu, socio-esthétique,  

sophrologie (en groupe ou individuel),  

soutien psychologique, yoga.

➜ Programme complet sur suresnes.fr  

rubrique « Santé, prévention ». 

➜ Ateliers sur inscription au Centre médical  

municipal, 12 rue Carnot ou au 01 41 18 16 83

Ateliers au sein des Alizés, 
Espace d’accueil et d’écoute pour les personnes 

touchées par le cancer et leurs proches : activités 

manuelles, coiffure, danse orientale, gym douce, 

initiation informatique, jeux, ostéo bien-être, 

psycho-oncologie, réflexologie plantaire, socio-es-

thétique, sophrologie en groupe, sophrologie 

thématique, théâtre, toucher bienveillant, yoga.

➜ Programme complet sur suresnes.fr  

rubrique « Santé, prévention ».

➜ Ateliers sur inscription au 01 41 18 18 03
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Surtout si l’on se fait vacciner. Des séances de vaccination gratuites, 
sur rendez-vous, sont organisées par le Centre médical municipal en 
octobre (le 23 de 13h30 à 17h30 à la résidence Caron et le 24 de 9h 

à 12h au Centre médical municipal). Si vous avez reçu une prise en charge de 
la Sécurité sociale, apportez-la et le vaccin sera fourni. Si vous n’avez pas de 
prise en charge mais que vous habitez Suresnes et avez plus de 60 ans, le vac-
cin sera fourni. Dans toutes les autres situations, vous pourrez vous faire vac-
ciner en apportant le vaccin.
Prise de rendez-vous au 01 85 90 79 13. Il est obligatoire de passer au Centre 
avant votre vaccination pour retirer un questionnaire qui devra être rempli et 
apporté le jour de votre rendez-vous, accompagné de toutes vos ordonnances 
en cours. D’autres séances de vaccination seront prévues en novembre. 

La grippe

Bénévoles 
recherchés 
Les Alizés, espace 
d’accueil et 
d’écoute pour les 
personnes 
touchées par le 
cancer et leurs 
proches, ainsi que 
la Maison des 
aidants, espace 
d’accueil pour les 
aidants familiaux, 
recherchent des 
bénévoles. 
N’hésitez pas à 
vous engager !  
Renseignements  
au 01 41 18 16 83. 

Séjour de la Caisse  
des écoles  
Comme tous les ans, elle organise un séjour pendant les 
vacances de Noël. Destiné aux 6/13 ans, il se déroulera 
du 28 décembre au 3 janvier (7 jours) à Ristolas (Hautes-
Alpes). Les jeunes profiteront de séances de ski alpin, 
de chiens de traineaux, de raquettes, d’une initiation au 
ski de fond, pratiqueront la luge, construiront des igloos 
sans oublier les incontournables veillées.
Début des inscriptions le 7 novembre, jour où le flyer 
« séjour Noël » sera distribué dans les écoles élémen-
taires et les collèges. Il sera également disponible 
sur suresnes.fr (rubrique Suresnes au quotidien, vie 
périscolaire, séjours). Informations au 01 41 18 15 56 
ou par mail (fdumas@ville-suresnes.fr).

S’engager pour  
Cécile Sala
L’association qui veille à l’amélioration de la 
vie quotidienne et à l’intégration dans leur ville 
des Suresnois porteurs d’une déficience visuelle 
recherche des bénévoles. Informations au 01 
41 18 02 66, par mail (cecile.sala@wanadoo.
fr) et sur cecilesala-asso.fr

Don de laine 
Dans le cadre de son dis-
positif de lutte contre 
l’isolement, le Centre 
communal d’action 
sociale recherche de la 
laine pour son projet 
«  Mets ton bonnet  ». 
Ses usagers tricotent des 
petits bonnets qui sont 
ensuite envoyés aux Petits frères 
des pauvres. L’association les revend ensuite pour 
financer des projets en faveur des personnes âgées 
en situation d’isolement. Les dons de laine se 
font à l’espace loisirs Payret-Dortail, 4 allée des 
Myosotis du lundi au vendredi de 14h à 16h30. 
Renseignements au 01 41 18 38 58.

©
 A

do
be

 S
to

ck

c’est pas automatique



Élections  
des délégés de 
parents d’élèves  
N’oubliez pas de voter aux élec-
tions de parents d’élèves, c’est un 
moyen de peser sur la vie de l’école 
de vos enfants. Elles se dérouleront 
les 11 et 12 octobre. 
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Octobre rose
La campagne de prévention Octobre rose existe en France depuis 

plus de 20 ans. Son objectif est de mobiliser les femmes et leurs 
proches en les sensibilisant sur le cancer du sein par l’infor-

mation et le dialogue et sur l’importance du dépistage. Aujourd’hui 
en France, 1 femme sur 8 risque de développer un cancer du sein : 
«anticiper», «prévenir», «sensibiliser» sont des actions qui permettent 
de limiter efficacement les conséquences de cette maladie. Le dépis-
tage organisé du cancer du sein – mis en place en 2004 – permet à 
toutes les femmes âgées de 50 à 74 ans de bénéficier, tous les deux 
ans, d’une mammographie prise en charge à 100 % par l’Assurance 
Maladie sans avance de frais et dans des conditions contrôlées de 
qualité et de sécurité. L’objectif du dépistage organisé est de réduire, 
grâce au dépistage, la mortalité causée par ce cancer.
Des évènements ont lieu partout dans le monde pendant toute la 
campagne. La ville de Suresnes, par le biais de son Centre médical 
municipal, de l’accueil écoute cancer et des Alizésse mobilise avec ses 
partenaires pour cette cause.

Rendez-vous le 15 octobre
Pour la 3e année, avec « Exprimons-nous pour lutter contre le cancer 
du sein ! », la Ville vous propose un défi solidaire : réaliser des mes-
sages d’espoirs en direction des personnes atteintes de cancer et des 
messages de promotion du dépistage du cancer du sein. Pour réaliser 
ces messages, de nombreux atelier seront proposés tout au long de 
l’après-midi : écriture, dessin, peinture, photo. Les productions ser-
viront à réaliser des expositions itinérantes dans les lieux de vie de la 
ville. Un salon de thé rose « Alice au pays des merveilles » sera ouvert 
tout l’après-midi.
Mardi 15 octobre de 12h à 20h30, à la salle des fêtes.

roseOctobre
le dépistage 
    du cancer 
      du sein, on en parle 

à suresnes
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Le 15 octobre 
exprimons nous pour lutter contre le cancer du sein !   

de 12h à 20h30, à la salle des fêtes venez participer  
à des ateliers créatifs et participatifs, et profiter  

du salon de thé roselogo CMM_Mise en page 1  21/11/13  11:04  Page1

arents
L’es   acePdes

Point accès santé
Un accueil mensuel est proposé au grand public le 2e mercredi 
du mois au Centre médical municipal Raymond Burgos avec ses 
partenaires le réseau Ville-hôpital, la Caisse régionale d’assurance 
maladie d’Île-de-France, le réseau d’Accès aux soins, accès aux 
droits, éducation à la santé. Spécificité en octobre : la Caisse 
primaire d’assurance maladie et l’association pour le dépistage des 
cancers dans les Hauts-de-Seine, ADK 92, seront présents. Il s’agit 
de permettre au public d’avoir accès à des messages de prévention, 
à des dépistages et de favoriser leur accès aux soins en facilitant les 
rencontres avec des professionnels médico-sociaux. 
Mercredi 9 octobre de 9h30 à 12h, au Centre médical municipal 
Raymond Burgos, 12 rue Carnot

Joyeuses fêtes !
L’inscription aux cadeaux de fin d’année des 

seniors se fait jusqu’au 31 octobre. Les bul-

letins d’inscription sont à retirer au centre 

administratif ou à l’hôtel de ville ou à la 

résidence autonomie Caron ou dans un des 

espaces loisirs : Payret Dortail ou Verdun ou 

téléchargeable sur Suresnes.fr. Les Suresnois 

âgés de plus de 65 ans ou plus de 60 ans 

sur justificatif de retraite peuvent en bénéfi-

cier. Pour tout renseignement, contacter le  

01 41 18 18 46

Suresnes Information Jeunesse mène une action de 
sensibilisation sur la prévention du cancer du sein destiné 
aux Suresnois pendant tout le mois d’octobre. Retrouvez des 
expositions, de la documentation, des rubans roses et un 
espace d’expression. PIJ Payret - 13 rue M. Payret Dortail.
BIJ espace jeuneS - 6 allée des Maraîchers
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« En lien avec la Journée Internationale des Personnes Âgées »
1er octobre 2019, sous l’égide de l’ONU

Pour la deuxième année 
consécutive la Semaine 
bleue mobilise sur le thème 

« Pour une société respectueuse de 
la planète : ensemble agissons ! » Un 
temps fort qui invite à se sentir tous 
concernés par le devenir de la pla-
nète et à sensibiliser aux questions 
du vieillissement et des liens entre 
générations, à travers un programme 
de rendez-vous ludiques, confé-
rences et visites gratuit. Inscriptions 

préalables indispensables auprès du ser-

vice Animation seniors, 12 rue de Verdun 

et au 01 41 18 18 46

Forum Giga Senior

Jeudi 17 octobre, gymnase Aubry - stade Maurice Hubert
PRÉVENTION SANTÉ ET CONSEILS DE VIE QUOTIDIENNE POUR LES SENIORS
Ce forum itinérant initié par l’Institut des Hauts-de-Seine (conseil départemental  
des Hauts-de-Seine) regroupe en un lieu unique tous les grands thèmes de santé et  
de vie quotidienne spécifiques aux plus de 65 ans. Cinquante stands pour bien préparer et vivre sa vie 
de senior : conseils et entretiens santé avec des médecins et spécialistes, dépistages gratuits (cardio-
vasculaires, ophtalmologique, auditif, dentaire), conseils en vie quotidienne (forme, image de soi, 
activités culturelles et associatives locales).
◗ Infos pratiques
De 13h30 à 18 h, 21 av. Alexandre Maistrasse à Rueil-Malmaison (près du théâtre  
de Suresnes Jean Vilar). Entrée libre et gratuite. Rens. : 01 41 18 18 46
◗ Service de navettes gratuites :
Départ de la mairie à 13 h, 14 h et 15 h puis arrêts Les Chênes, Les Bons raisins, stade Maurice Hubert. 
Départ école République à 13 h 30, 14 h 30 et 15 h 30 puis arrêts piscine des Raguidelles, carrefour de 
la Croix du Roy, stade Maurice Hubert
Retours à partir de 14 h 30 jusqu’à 17h 30 (toutes les 30 mn)

Oser la tablette numérique pour stimuler ses neurones
L’Animation senior de la Ville propose des ateliers gratuits de stimulation cérébrale  grâce à  l’application HAPPYneuron sur 
tablette numérique. Destiné aux retraités de plus de 60 ans, le cycle de 10 séances sur 3 mois, encadré par un animateur, 
permet d’améliorer sa mémoire, accroître sa concentration, réagir rapidement et se familiariser à l’utilisation d’une tablette 
numérique qui est prêtée le temps de l’atelier. Première séance  le 21 octobre au foyer loisirs Verdun, 12 rue de Verdun. 
Nombre de places limité. Inscription indispensable auprès de l’Animation senior : 01 41 18 18 46.

LUNDI 7 OCTOBRE

● Lancement de la Semaine bleue par le maire, 
Christian Dupuy, suivi d’un concert de la chorale 
Daniela. Exposition d’œuvres d’artistes seniors. 
Stands associatifs.
➜ À 14 h, salle des fêtes

MARDI 8 OCTOBRE

● Visite de l’usine des eaux du mont Valérien, 
site de production d’eau potable
➜ À 10 h, 105 route des Fusillés de la 
Résistance (Bus 360)

● Conférence « Pour une alimentation plus 
respectueuse de la nature et des hommes » 
présentée par Antoine Rochard, Fondation 
GoodPlanet
➜ À 13h30, Fondation GoodPlanet, carrefour de 
Longchamp, bois de Boulogne (Bus 144 ou 241)

MERCREDI 9 OCTOBRE

● Touche verte : confection d’un terrarium, tous 
les secrets d’un jardin miniature avec Suzanne 
de l’association Une Seconde nature en ville et 
Julienne.
➜ À 14 h, espace loisirs Payret-Dortail, 
4 allée des Myosotis

JEUDI 10 OCTOBRE

● Découverte végétarienne, déjeuner végétarien 
partagé, en partenariat avec l’association Une 
Seconde nature en ville.
➜ À 10h30, maison de quartier des Chênes, 
5 rue L.-R. Nougier

● Troc Plantes : échanger, offrir tous types de 
plantes.
➜ À 14 h à l’espace loisirs Payret-Dortail, 
4 allée des Myosotis

VENDREDI 11 OCTOBRE

● Goûter dansant
➜ À 14 h, salle des fêtes

SAMEDI 12 OCTOBRE

● Éco-quartier Liberté. Marchez à tout âge pour 
la propreté et l’environnement avec le Collectif 
des Chênes. 
➜ Rendez-vous à 14h30, 5 rue L.-R. Nougier
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Seniors

Semaine bleue pour planète bleue
Le programme de la Semaine bleue, semaine nationale des retraités 

et personnes âgées, se décline à Suresnes du 7 au 12 octobre.
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ESPACE PARENTS
Le samedi des pères 
➜ Samedi 12 octobre de 10h à 12h, sur inscription 

Le café des parents 
➜ Vendredi 18 octobre à 10h, accès libre 

Point écoute parents
➜ Mercredi 9 octobre de 14h30 à 16h et vendredi 11 octobre de 10h à 13h 

L’heure du thé
➜ Vendredi 25 octobre de 10h à 11h30 

CONFÉRENCE
« Accompagner la scolarité de son enfant ». 
➜ Mardi 8 octobre à 20h, gratuit sur inscription 

PERMANENCES 
UNAFAM. Vous êtes confrontés aux troubles psychiques d’un proche. 
Vous souhaitez en parler et évoquer vos difficultés. 
➜ Jeudi 3 octobre de 15h à 18h

POINT INFO FAMILLES
Cet accueil doit permettre aux parents d’avoir accès à l’information, 
de simplifier leurs démarches quotidiennes et de les orienter vers 
les structures adéquates. Toutes les questions de la vie quotidienne 
peuvent être abordées.
➜ En accès libre le lundi de 14h à 17h, les mardi, mercredi et jeudi de 9h à 
midi et de 14h à 17h, le 2e samedi du mois de 9h à midi.

CENTRE MÉDICAL MUNICIPAL
12 rue Carnot // Tél. : 01 85 90 79 13

Permanences de France Alzheimer 
L’association propose une permanence d’accueil et d’écoute 
individuelle sur rendez-vous assurée par la bénévole ou des groupes de 
paroles thématiques animés par une bénévole et une psychologue de 
l’association
➜ Sur rendez-vous. Renseignements auprès de Sue Pellerin au 06 89 29 59 
75 ou par mail sue.pellerin92@gmail.com

Les psys du cœur
Permanence psychologique assurée par des thérapeutes bénévoles. 
Anonyme et sans rendez-vous. Libre participation aux frais. Informations 
au 06 69 68 16 60. 
➜ Tous les samedis de 8h30 à 12h

CAFÉ DMLA
ASOCIATION CÉCILE SALA  // Tél. : 01 41 18 02 66 
Espace d’écoute, de réconfort, et de partage d’expériences pour les 
personnes souffrant de DMLA
➜ Mardi 15 octobre de 15h15 à 17h15 à la résidence Caron, 24 rue Albert 
Caron. Entrée libre et gratuite.

VIE ASSOCIATIVE
Service Vie associative,  2 rue du Clos des ermites // Tél. : 01 41 18 19 
42 – 01 41 18 19 41

PERMANENCE DE FRANCE BÉNÉVOLAT
Le bénévolat est-il vraiment fait pour moi ?  Puis-je concilier 
cet engagement avec mon emploi du temps ? Étudiants, salariés, 
retraités, demandeurs d’emploi… Tout le monde peut devenir bénévole, 
et c’est bien plus simple qu’on ne le pense.
➜ Jeudi 17 octobre de 14h30 à 16h30, service de la Vie associative.

ESPACE JEUNES
6 allée des Maraîchers // Tél. : 01 41 18 15 25

PERMIS AM (BSR) 2019
La ville de Suresnes et Suresnes Animation proposent à 48 jeunes 
suresnois âgés de 14 à 18 ans d’apprendre à conduire un scooter en 
toute sécurité, du 21 au 25 octobre prochains.
Pour bénéficier du dispositif, il est nécessaire remplir le dossier 
d’inscription et de régler la somme de 10 euros pour l’adhésion à 
Suresnes Animation. Les dossiers d’inscription sont à retirer à 
L’espace jeuneS, au 6 allée des Maraichers. Les places sont 
limitées et les dossiers doivent être rendus avant le 11 octobre.

SERVICE VIE ÉCONOMIQUE  
ET EMPLOI
7-9 rue du Mont Valérien // Tél. : 01 41 18 16 54
Inscription obligatoire pour tous les ateliers.

POUR LES CRÉATEURS D’ENTREPRISE
Permanence pour les créateurs d’entreprise. 
Accompagnement individuel sur rendez-vous.
➜ Mercredi 2 octobre et jeudi 10 octobre

POUR LES CHERCHEURS D’EMPLOI
Développer son réseau personnel et professionnel dans sa 
recherche d’emploi. Intégrer le réseau dans sa stratégie de retour 
à l’emploi, définir la notion de réseau social, bâtir une stratégie de 
réseautage et se rendre visible…
➜ Jeudi 3 octobre. 

Français
➜ Tous les mardis (1er, 8 et 15 octobre de 14h à 17h)

Accompagnement dans les démarches de recherche 
d’emploi par un bénévole
➜ Les jeudis (3, 10, 24 et 31 octobre)

Simulation d’entretiens
➜ Vendredi 4 octobre

Anglais. Cours intensif de communication en anglais pour 
les personnes ayant des bases. 
➜ Du lundi 14 au vendredi 18 octobre
Bureautique. Word, Excel, Powerpoint. 3 groupes de niveau. Tests 
préalables à effectuer auprès du service vie économique et emploi.
➜ Du lundi 14 au vendredi 18 octobre

SESSIONS DE RECRUTEMENT
Information collective Odyssées vers l’emploi. Recrutement sur 
des postes en insertion dans les domaines du nettoyage, du bâtiment, 
de la petite enfance, de la restauration collective et de l’animation 
périscolaire.
➜ Jeudi 10 octobre

L’ESPACE DES PARENTS
1 avenue d’Estournelles de Constant // Tél. : 01 41 38 94 70 
(informations, dates, horaires, inscriptions)

ATELIERS  PARENTS/ ENFANTS (0/3 ANS)
Porter son bébé
➜ Mardi 8 octobre de 14h à 16h

Massage bébés
➜ Mardi 15 octobre de 14h à 15h

Allaitement au sein 
➜ Vendredi 11 octobre de 10h à 11h30 

Arts créatifs (0-3 ans)
➜ Mardis 1er, 8 et 15 octobre à 9h30 et à 10h30

L’éveil musical 
➜ Jeudis 3 et 17 octobre à 9h30 et à 10h30

Motricité
➜ Samedis 12 et 19 octobre de 9h15 à 12h

ATELIERS  PARENTS/ ENFANTS (3/11 ANS)
Arts créatifs
➜ Mercredi 9 octobre de 15h30 à 17h30, mercredi 16 et 23 octobre  
de 9h30 à 11h30

Chants en famille
➜ Mercredis 2 et 16 octobre de 16h30 à 17h30

NOUVEL  ATELIER  (6/11 ANS)
Éveil aux 5 sens 
➜ Pendant les vacances scolaires : 22, 24, 29 et 31 octobre de 15h à 16h 
C’est un atelier pédagogique, créatif et ludique s’appuyant sur des jeux 
d’observation, de concentration, de découverte sensorielle et d’accueil 
d’émotion. 
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L’IMEPS en bref
L’Institut municipal d’éducation physique et des 
sports, a été créé en 1984 à l’initiative de Daniel 
Col, alors adjoint au maire en charge des sports.
Toutes les associations sportives suresnoises 
en sont automatiquement membres. 
Robert Saillard, a présidé l’Imeps de 1996 
jusqu’à son décès en mars 2019. Sous sa 
présidence, l’institut crée la Nuit du sport où 
sont récompensés chaque année les sportifs 
suresnois ayant brillé pendant la saison, les 
stages de sport pendant les petites vacances 
scolaires, le challenge de karting pour tous les 
clubs, le tournoi de pétanque des associations 
sportives, subventionne des formations 
d’arbitres et encadrants bénévoles et développe, 
avec les 7 éducateurs,  l’école des sports (220 
licenciés) sans oublier la Foulée suresnoise. 
Membres du bureau directeur de 
l’association : Jean-Jacques Djan,  
vice-président (Suresnes sports nautiques),  
Laurent Daydé, trésorier (JSS),  
Marie-Thérèse  Kerjan, secrétaire générale 
(Actinia club, plongée).
Rens. : Laurie Sébastien au 01 42 04 76 96 ou 
par mail (lsebastien@suresnes-sports-imeps.fr) 
www.kananas.com/suresnessports-imeps

Au cœur du sport suresnois 
THIERRY BRUNEAU

Membre fondateur de l’Association  
suresnoise d’équitation, Thierry Bruneau a  
succédé à Robert Saillard à la présidence  
de Suresnes Sports-Imeps qui accompagne toutes  
les associations sportives de la ville.  
Texte : Thierry Wagner. Photo : Mathilde Gardel 

Samedi 7 septembre 2019, espla-
nade du Mont-Valérien. Chaleureux 
et décontracté, Thierry Bruneau 

accueille les visiteurs sur le stand de l’Asso-
ciation suresnoise d’équitation (ASE). S’il a 
demandé cette année à être placé à côté de 
celui de Suresnes Sports-Imeps pendant le 
forum des associations, c’est qu’il assume 
depuis le mois de juin la présidence de 
l’Imeps en plus de celle de l’ASE. Il lui suf-
fit de retirer ou de remettre son polo siglé 
du logo du club d’équitation pour passer 
d’un stand à l’autre. 
Ce Suresnois pur jus né en 1953 connaît 
bien le tissu associatif et sportif de la ville. 
Et pour cause ! Il fait partie des initiateurs 
du premier club équestre à Suresnes en 
1989. « Je suis arrivé à l’équitation par mes 
filles », admet-il. Mais, à l’époque, c’est au 
centre équestre de Serge Leconte sur l’Île 
Saint-Germain, à Issy-les-Moulineaux, 
que doivent aller les petites Suresnoises. 
Pas trace d’un sabot à l’ombre du Mont-
Valérien. « Avec des amis, nous avons sug-
géré à Serge Leconte (*) d’approcher la mai-
rie pour créer un poney club. C’est ainsi que 
l’équitation est arrivée à Suresnes », raconte-
t-il. Le club compte 288 cavaliers en 1993 
quand la ville souhaite récupérer le terrain 
pour le football américain qui s’implante 
en France depuis une dizaine d’années. 
« Le nouveau club s’est alors installé là où 
il se trouve aujourd’hui, chemin des Poneys. 
Le nouveau club s’est engagé à construire les 
infrastructures, gérer les reprises et les activi-
tés, la cavalerie, les employés et les moniteurs et 
l’ASE quant à elle, a été créée à ce moment-là 
par les parents pour aider le club à l’organisa-
tion des manifestations, la participation aux 
concours et aux championnats de France, favo-
riser l’esprit familial, être l’interlocuteur de la 

mairie, etc. J’en suis le président depuis 26 
ans grâce au travail des personnes engagées 
», explique Thierry Bruneau. 
Avec 862 adhérents, l’association compte 
aujourd’hui parmi les plus importantes 
de la ville avec le football (JSS) et le rugby 
(RCS-Hauts-de-Seine).

Bienvenue à l’Imeps
En 2004, Thierry Bruneau est élu au 
comité directeur de l’Imeps. Retraité en 
2013 du centre d’étude du construc-
teur automobile PSA Peugeot Citroën où 
il a accompli toute sa carrière profession-
nelle, il se voit vite proposer par Robert 
Saillard, président depuis 1996, de postu-
ler au bureau de l’association. « J’ai été élu 
au bureau en 2015 et je suis devenu secrétaire 
général jusqu’au décès cette année de notre 
regretté Robert. Je reste dans la ligne de Robert 
Saillard qui ne manquait jamais une occasion 
de faire valoir l’équipe que nous formions. On 
ne fait rien seul dans l’associatif », confie le 
nouveau président. 
Alors quoi de neuf à l’Imeps ? Depuis 
cette rentrée, l’école municipale des sports 
accueille le samedi matin les enfants de 3 à 
4 ans avec les parents (éveil sportif parents/
enfants). « Le maire nous a demandé de relan-
cer une section boxe thaï au sein de l’Imeps, 
comme nous le faisions il y a quelques années. 
L’Imeps reste un lieu d’échange entre les acteurs 
du sport et un interlocuteur représentatif des 
petits et des grands clubs auprès de la mairie », 
conclut Thierry Bruneau, dont le prochain 
« cheval » de bataille sera le développement 
du sport santé à Suresnes, à l’instar de ce 
que proposent déjà certains clubs.
(*) président de la FFE depuis 2004.

Thierry Bruneau, Marie-Thérèse Kerjan, 
 Laurie Sébastien et Christopher Loy, éducateur 

sportif , lors du forum des associations. 
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F ils de vigneron dans la région du Val de Loire en Touraine, Antoine 
de Clermont Tonnerre a grandi dans les vignes. Alors qu’il vient 
de diriger les vendanges du clos de Suresnes il était tombé très 

tôt amoureux du métier de son père, de sa rigueur et du travail qu’il 
demande. « C’est beaucoup de concentration et de recherche d’excellence. 
J’assimile cela au travail d’un bijoutier ou d’un artiste. Mais, selon moi, le 
faire avec la nature c’est encore plus beau », confie-t-il. Il a au cours de 
ses études l’opportunité d’arpenter de grands domaines viticoles et 
d’apprécier l’excellence avec notamment de belles références bourgui-
gnonnes telles que Comtes Lafon ou encore Vosne-Romanée. Après 
quelques années riches de découvertes et d’apprentissage, c’est en Île-
de-France et plus particulièrement en Seine-et-Marne, qu’il dessine son 
avenir. Aujourd’hui, il apporte son savoir-faire et sa passion sous forme 
de prestations ou de conseils auprès de vignerons dans le but d’obte-
nir le meilleur de leurs vignes.

Un travail au quotidien
Deux jours par semaine, il offre son expertise à la vigne de Suresnes et 
prend un grand plaisir à accueillir les amateurs qui souhaitent échanger 
et déguster les différentes cuvées issues des récoltes de la Ville. « Être 
un bon vigneron c’est aussi être à l’écoute de son environnement et des autres, 
explique Antoine. C’est faire plaisir aux personnes qui consomment le vin, 
écouter leurs commentaires et avis tout en respectant la nature ». Ce qu’il 
aime et retrouve en général dans le vin et les métiers qui lui sont asso-
ciés, ce sont ces moments de partage, très joviaux et souvent accompa-
gnés de bon mets qu’il ne cache pas apprécier. 
Son quotidien est fait de prévision et d’anticipation. « Mon métier est très 
riche : je suis à la fois paysan urbain, transformateur et vendeur. Cela exige 

beaucoup de préparation et d’avoir toujours au moins un coup d’avance.  
Il faut surveiller la météo et les changements inattendus et brutaux, devancer 
les maladies et les traiter. C’est pourquoi il est primordial d’être proche de la 
vigne ». Adepte du silence, il aime travailler la vigne dès les premières 
lueurs matinales en été. Une fois la nuit tombée, il passe davantage de 
temps à la cave à préparer et goûter le vin. Toujours soucieux de choi-
sir les actes à entreprendre pour maintenir une qualité optimale de son 
produit. Si tous les matins, Antoine arrive avec en tête un planning des 
tâches à effectuer, il ne compte néanmoins pas ses heures et ne sait jamais 
vraiment lorsqu’il aura fini. Un effort apprécié qui permet à Suresnes de 
se vanter d’un atout de taille : le vin suresnois, ce « pur Chardonnay » qui 
exprime son cépage à 100%, « sur le fruit » et porteur d’une belle acidité.

Fin septembre ont eu lieu les vendanges de la vigne de 
Suresnes. Acteur principal de cet évènement, Antoine 
de Clermont Tonnerre veille sur la vigne de Suresnes 
depuis presque un an. texte : Alice Dumay-Martin

Paysan urbain
à la vigne

24 • VIVRE

Bravo, championnes !
Après avoir obtenu le titre  
de championnes régionales 
en fin de saison, les cadettes 
du Suresnes Basket Club 
évoluent en championnat  
de France cette année.  
Une récompense pour les 
joueuses ainsi que la CTC 
(Coopération territoriale  
de clubs) de Suresnes  
qui y travaillent depuis 
quelques années. N’hésitez  
pas à venir les soutenir 
dans leur nouveau  
challenge au gymnase 
Belvédère à Suresnes.  
65 bis rue Gambetta. 
Détails des matchs,  
dates, lieux et horaires  
sur leur page Facebook.

Depuis septembre, l’ASTT Suresnes et sa nouvelle équipe ont fait leur rentrée. Les entraînements et jeux libres 
jeunes et adultes, confirmés et « loisirs » ont repris. Dynamique, convivial, familial, ce sport tous niveaux (dès 5 ans) 
permet de se dépenser tout en s’amusant. « Le tennis de table, c’est vitesse, précision, coordination, explique 
Thibaud Charoing, entraineur du club. C’est un sport relativement complet qui permet de mobiliser tous ses 
muscles. » Par souci d’équilibre et de confort, il prend soin de constituer des équipes de niveaux harmonieuses avec  
une vingtaine d’adhérents tout au plus par entraînement et une dizaine pour les plus jeunes. Le club vous accueille 
du lundi au dimanche au gymnase Berty Albrecht (fermeture le mardi), récemment rénové. L’ensemble des anciens 
adhérents ainsi que leur entraîneur remercient l’ancien président du club Philippe Cagniant et son fils Jonathan  
pour leur engagement auprès de l’association et pour avoir su leur transmettre la passion de ce sport plein de 
« rebondissements ». Retrouvez toutes les informations relatives aux horaires d’entraînements et inscriptions sur  
le site asttsuresnes.jimbo.com. Affilié au « Pass 92 », le club accepte les chèques vacances. A. D.-M.

Tennis de table : convivialité et dynamisme
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Pour sa 36e édition, le 

Festival des Vendanges 
a choisi  le thème « À 
plumes et à poils » et 
vous invite ainsi à redé-
couvrir de manière poé-
tique, drôle et émouvante 
le pouvoir mystérieux de 
la parure, de la plume  
et du pelage. L’occasion 
d’interroger et d’inter-
peller les visiteurs sur la 
biodiversité, la nature et 
les animaux, mais aussi 
de poser des questions 
parfois crues, militantes, 
voire dérangeantes mais 
jamais dénuées de sens, 
sur le corps, l’esthétisme, les 
rapports femme / homme. 

Ce festival a en effet 
toujours voulu, au-delà 
de son aspect artistique, 
ludique et culturel, être 
également un vecteur 
de questions sociétales, 
historiques ou futuristes, 
un révélateur du monde 
qui nous entoure, dans  
lequel nous vivons, que nous 
avons hérité et que nous 
lèguerons à nos enfants.  

Cette notion de trans-
mission et de patrimoine 
est essentielle au festival, 
devenu au fil des ans 
l’une des références dans 
le domaine des arts de 
la rue en Île-de-France. 
Il trouve ainsi toute sa 
raison d’être dans le 
théâtre à ciel ouvert que 
constitue la Cité-jardins, 
qui  est en soi un élément 
essentiel  du décor. Label-
lisée patrimoine d’intérêt 
régional en juillet 2018, 
la Cité-jardins incarne en 
effet au plus haut point 
l’idéal et la philosophie 
d’un urbanisme social,  
lieu de rencontre, de 
mixité et de découverte... 
mais aussi d’héritage et 
de transmission.  

C’est bien le message 
qu’a  voulu transmettre 
Peggy Desmeules, la 
directrice artistique du 
festival depuis 2008, 
qui a su concocter une 
programmation mêlant 
danse, théâtre, cirque, 
musique, déambulation et 
marionnettes, en faisant le 
choix de 21 compagnies 
et 200 artistes présentant 
des spectacles parfois 
audacieux, mais toujours 
judicieux. 

Pour la première fois cette 
année, le festival prendra 

ses quartiers quelques 
jours avant le traditionnel 
premier week-end d’oc-
tobre, puisqu’une com-
pagnie proposera dès le 
jeudi matin, au cœur de 
la Cité-jardins, une série 
inédite et insolite de petits 
déjeuners, servis aux 
lève-tôt, à ceux qui vont 
travailler ou emmener 
leurs enfants à l’école. 

Un spectacle parfois 
dérangeant, mais puissant, 
et qui a déjà été plébiscité 
aux festivals d’Aurillac, 
Châlons-en-Champagne 
mais aussi Cergy Pontoise, 
sera également présenté 
dès le vendredi, hors les 
murs, terrasse du Fécheray. 
Il aura le mérite de bouscu-
ler les apriori et de montrer 
à quel point le festival est 
plus que jamais ancré 
dans son époque. 

Comme tous  les ans, la 
participation des habitants 
est également un des faits 
essentiels et remarquables 
qui font la particularité de 
notre festival : qu’ils soient 
remerciés pour leur enga-
gement  dans la réalisa-
tion de la scénographie et 
pour leur implication dans 
les spectacles participatifs. 
Ils démontrent ainsi une 
fois encore leur attache-
ment à ce festival qu’ils 
ont su s’approprier. 

Enfin, nous tenons à saluer 
sincèrement tous nos par-
tenaires publics et privés, 
sans lesquels rien de tout 
cela ne serait possible. Ils 
participent pleinement à 
la réussite de cet événe-
ment, tout comme, bien 
évidemment, la directrice 
artistique Peggy Desmeules 
et son équipe, mais aussi le 
pôle Culture et l’ensemble 
des agents municipaux 
qui s’investissent depuis 
des mois pour votre plus 
grand plaisir... 	

Bon festival à tous ! 

Christian DUPUY 
 Maire de Suresnes  

Vice Président du  
Conseil Départemental 

des Hauts -de-Seine, délé-
gué à la Culture 

Vice-Président du Territoire  
Paris Ouest La Défense

Jean-Pierre RESPAUT 
Adjoint au Maire délégué 

à la Culture et aux Arts 
de la rue

horaires

Début 	 Fin 	 Compagnie 	 Spectacle 	 Durée 	 Lieu 	

Jeudi 3 octobre					   
7h	 8h06	 Cie Presque Siamoises 	 Au Point du Jour 	 66 min	 K	

Vendredi 4 octobre				  
7h	 8h06	 Cie Presque Siamoises 	 Au Point du Jour 	 66 min	 K	
20h30	 21h35	 Collectif Plateforme 	 Trafic	 65 min	 Fécheray* 	

Samedi 5 octobre					   
9h	 10h06	 Cie Presque Siamoises 	 Au Point du Jour 	 66 min	 K	
15h	 19h	 Soupe aux cailloux 	 Préparation 	 240 min	 F	
16h30	 17h20	 Compagnie Mungo 	 12 rue d’la joie 	 50 min	 J	
16h30	 22h30 	 Le Pinaroïde 	 L’instant Tannique 	 en continu	 F	
17h30	 18h40	 Five Foot Fingers	 En éventail 	 70 min	 E	
18h45	 19h30	 Compagnie AlixM carte blanche	 Remontées patriotiques 	 45 min	 F	
19h	 19h30	 Soupe aux cailloux 	 Distribution 	 30 min	 F	
19h30	 20h15	 Cie Progéniture 	 Pat ’Mouille & ses Mouillettes 	 45 min 	 F	
20h30	 21h40	 BallePerdue collectif	 Gora, un selfie au milieu des sioux 	 70 min	 H	
21h50	 22h02	 Five Foot Fingers	 Wam’s	 12 min	 F	
22h	 23h30	 Cie Progéniture 	 Bal 	 90 min	 F	

Dimanche 6 octobre				  
12h	 12h30	 Totaal Theater 	 Gazenfanfare 	 30 min	 Vigne **	
13h15	 14h	 L’orchestre du collège Henri Sellier  	 Concert 	 45 min	 F	
14h 	 14h30	 La Parade des Artistes 		  30 min	 A	
13h30	 19h 	 Le Pinaroïde 	 L’instant Tannique 	 en continu	 F	
14h45	 15h45	 Radix 	 Le bal frappé	 60 min	 F	
15h	 19h 	 Cie Hydragon 	 Les facteurs d’amour 	 en continu 	 J	
15h	 16h10	 L’amicale des Misanthropes 	 Le barbier 	 70 min 	 G	
15h	 15h30	 Compagnie La Baleine-Cargo 	 Poulette crevette 	 30 min	 B Billetterie       	
15h45	 16h45	 Compagnie des Mangeurs de Cercle	 Les échappés du carrousel	 60 min 	 A	
16h	 16h45	 Acid Kostik 	 Sandy et le vilain Mc Coy 	 45 min 	 L	
16h15	 16h45	 Compagnie La Baleine-Cargo 	 Poulette crevette 	 30 min	 B Billetterie       	
16h30	 17h40	 ICI-MEME 	 Attentifs ensemble 	 de 70 à 90 min 	M	
16h45	 18h	 Kumulus 	 NonDeDieu 	 75 min	 D	
17h	 17h30	 Amon Bey 	 Carte blanche 	 30 min	 C	
17h	 17h30	 Cie Les Grandes Personnes 	 Le bestiaire	 30 min 	 A	
17h30	 18h	 Compagnie La Baleine-Cargo 	 Poulette crevette 	 30 min	 B Billetterie        	
18h	 18h35	 Cie Des Plumés 	 Prends en de la graine 	 35 min 	 E	
18h35	 19h35	 Audrey et les faces B 	 Concert 	 60 min 	 F	

Les insolites 	 				  
15h	 18h30	 Le Barbier 		  en continu	 F	
15h	 18h30	 Le Tatoueur 		  en continu	 K	
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Trafic 
Vendredi • 20h30 

Théâtre / Déconseillé aux moins de 16 ans  
/ 65 minutes  

Terrasse du Fécheray



Début 	 Fin 	 Compagnie 	 Spectacle 	 Durée 	 Lieu 	

Jeudi 3 octobre					   
7h	 8h06	 Cie Presque Siamoises 	 Au Point du Jour 	 66 min	 K	

Vendredi 4 octobre				  
7h	 8h06	 Cie Presque Siamoises 	 Au Point du Jour 	 66 min	 K	
20h30	 21h35	 Collectif Plateforme 	 Trafic	 65 min	 Fécheray* 	

Samedi 5 octobre					   
9h	 10h06	 Cie Presque Siamoises 	 Au Point du Jour 	 66 min	 K	
15h	 19h	 Soupe aux cailloux 	 Préparation 	 240 min	 F	
16h30	 17h20	 Compagnie Mungo 	 12 rue d’la joie 	 50 min	 J	
16h30	 22h30 	 Le Pinaroïde 	 L’instant Tannique 	 en continu	 F	
17h30	 18h40	 Five Foot Fingers	 En éventail 	 70 min	 E	
18h45	 19h30	 Compagnie AlixM carte blanche	 Remontées patriotiques 	 45 min	 F	
19h	 19h30	 Soupe aux cailloux 	 Distribution 	 30 min	 F	
19h30	 20h15	 Cie Progéniture 	 Pat ’Mouille & ses Mouillettes 	 45 min 	 F	
20h30	 21h40	 BallePerdue collectif	 Gora, un selfie au milieu des sioux 	 70 min	 H	
21h50	 22h02	 Five Foot Fingers	 Wam’s	 12 min	 F	
22h	 23h30	 Cie Progéniture 	 Bal 	 90 min	 F	

Dimanche 6 octobre				  
12h	 12h30	 Totaal Theater 	 Gazenfanfare 	 30 min	 Vigne **	
13h15	 14h	 L’orchestre du collège Henri Sellier  	 Concert 	 45 min	 F	
14h 	 14h30	 La Parade des Artistes 		  30 min	 A	
13h30	 19h 	 Le Pinaroïde 	 L’instant Tannique 	 en continu	 F	
14h45	 15h45	 Radix 	 Le bal frappé	 60 min	 F	
15h	 19h 	 Cie Hydragon 	 Les facteurs d’amour 	 en continu 	 J	
15h	 16h10	 L’amicale des Misanthropes 	 Le barbier 	 70 min 	 G	
15h	 15h30	 Compagnie La Baleine-Cargo 	 Poulette crevette 	 30 min	 B Billetterie       	
15h45	 16h45	 Compagnie des Mangeurs de Cercle	 Les échappés du carrousel	 60 min 	 A	
16h	 16h45	 Acid Kostik 	 Sandy et le vilain Mc Coy 	 45 min 	 L	
16h15	 16h45	 Compagnie La Baleine-Cargo 	 Poulette crevette 	 30 min	 B Billetterie       	
16h30	 17h40	 ICI-MEME 	 Attentifs ensemble 	 de 70 à 90 min 	M	
16h45	 18h	 Kumulus 	 NonDeDieu 	 75 min	 D	
17h	 17h30	 Amon Bey 	 Carte blanche 	 30 min	 C	
17h	 17h30	 Cie Les Grandes Personnes 	 Le bestiaire	 30 min 	 A	
17h30	 18h	 Compagnie La Baleine-Cargo 	 Poulette crevette 	 30 min	 B Billetterie        	
18h	 18h35	 Cie Des Plumés 	 Prends en de la graine 	 35 min 	 E	
18h35	 19h35	 Audrey et les faces B 	 Concert 	 60 min 	 F	

Les insolites 	 				  
15h	 18h30	 Le Barbier 		  en continu	 F	
15h	 18h30	 Le Tatoueur 		  en continu	 K	

* Terrasse du Fécheray 
16 rue du Fécheray

** Vigne de Suresnes 
4 rue du Passage Saint-Maurice	
	

Pour la première fois cette année, un spectacle sera  
présenté Terrasse du Fécheray dès le vendredi soir.

Trafic, proposé par la compagnie Plateforme, tentera 
de redonner voix à ceux que l’on n’entend jamais et qui 
exercent ce que l’on appelle pudiquement « le plus vieux 
métier du monde ». Née d’une indignation face au mutisme 
et à l’indifférence, cette performance veut amener les 
spectateurs à s’interroger et ainsi briser le silence et  
combattre la fatalité.

Programme  
détaillé  

distribué dans 
votre boîte 

aux lettres et 
disponible dans 

tous les  
établissements  
municipaux et  
sur suresnes.fr
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infos pratiques
Voiture 
Depuis Paris, à 10 min. de la 
Porte Maillot : traverser le Bois 
de Boulogne, direction Pont de 
Suresnes, puis après le pont, suivre 
la direction du Théâtre de Suresnes 
Jean Vilar et le fléchage Festival 
des Vendanges

P   � �Vinci Caron, rue  
Albert Caron ouvert  
le samedi 5 octobre  
de 7h à minuit et le  
dimanche 6 octobre  
de 6h à 22h

P  � �Effia, Place de la Paix ouvert 
tous les jours de 7h à 22h.

Accès presse
Après le Pont de Suresnes, suivre 
le plan ci-contre

P   � �Parking invités (gratuit)  
à disposition au stade Maurice 
Hubert, rue Victorien Sardou, 
à Rueil-Malmaison (derrière 
le théâtre de Suresnes Jean 
Vilar), ouvert le samedi de 
15h30 à 23h et le dimanche 
de 11h30 à 20h30

 
Train 

  

 Paris Saint Lazare / 
Saint-Cloud 

 La Défense / La Verrière,  
arrêt Suresnes Mont-Valérien 

puis au choix : 
• Bus 241, �arrêt place de la Paix  

• � N  Navette gratuite,  
gare SNCF <-> arrêt place 
Masaryk • vendredi de 19h 
à 22h qui desservira les arrêts 
suivants : École Vaillant-Jaurès 
/ Gare tram / Hôtel Mercure / 
Gare SNCF / Lycée Paul Langevin 
/ Terrasse  du Fécheray • samedi 
de 16h à 22h45 • dimanche de    	
  12h à 20h30

Tram
 Pont de Bezons  /Porte  

de Versailles, arrêt Suresnes  
Longchamp, puis au choix : 
• �Bus 144 ou 244, arrêt place  

de la Paix 

• � N  Navette gratuite, Gare 
tram <->  place Masaryk (same-
di de 16h à 22h45 et dimanche 
de 12h à 20h30) ; place Marcel 
Legras / quartier Liberté (di-
manche de 12h à 20h30)

 B  Bus
•� �Depuis La Défense, Rueil-  

Malmaison ou Puteaux :  
Bus 144, arrêt place  
de la Paix

•� �Depuis Rueil-Malmaison  
ou Boulogne- 
Billancourt :  
Bus 241, arrêt  
place de la Paix

•� �Depuis Porte Maillot  
ou Rueil-Malmaison :  
Bus 244, arrêt place  
de la Paix 

•� �Depuis Boulogne-Billancourt, 
Nanterre ou Saint-Cloud :  
Bus 160, arrêt Édouard Vaillant 

•� �Depuis La Défense, Garches, 
Saint-Cloud ou Puteaux : Bus 
360, arrêt Édouard Vaillant

Accueil presse
Chargée des relations presse et 
des relations professionnelles, 
Marie-Irma Kramer sera présente 
à l’accueil devant le Théâtre de 
Suresnes Jean Vilar pour vous 
apporter toutes informations 
nécessaires sur le festival.  

B

N

parkings publics

arrêts de bus

<-> navettes

P

parking invitésP

festi_vendanges_suresnes

Festival des 
Vendanges 
de Suresnes

Retrouvez tout le programme sur  : 

suresnes.fr

pour vous restaurer
Formule éco-citoyenne 
spéciale « Festival » 

Plat + dessert + boisson +  
gobelet recyclable = 10 euros 

pour offrir
Retrouvez tous les objets du 
Festival des Vendanges à la 

boutique située près de la 
scène centrale.
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ET TOQUE : C’EST OUVERT !
Depuis le 17 septembre, l’enseigne du 
jeune chef et entrepreneur Maxime 
Salvi sert ses clients dans la nouvelle 
Galerie des métiers d’art La Verrière.  
« Maquereau fumé au foin, coulis de 
roquette, ricotta citron ». « Poisson, 
fenouil à l’anis, émulsion safranée 
tomate grillée ». « Figues rôties, 
crumble noisette et glace vanille ». De 
qualité et de saison pour un prix 
abordable, voici un très court extrait 
de la très fraîche carte du nouveau 
restaurant suresnois Et Toque ! De la 
déco à l’assiette en passant par le 
verre, le lauréat du concours Jeunes 
Talents du Gault&Millau mise sur le 
bon et le beau accessible.
Au menu  le midi, trois choix d’entrées, 
de plats et de dessert, qui changeront 
toutes les semaines au gré des 
arrivages. Le soir, le jeune chef 

proposera des assiettes dégustation à 
des prix modérés. Côté boissons, la 
carte sera essentiellement constituée 
de vins naturels et biodynamiques, et 
d’alcools et de sodas français. 
7ter rue Émile Duclaux
restaurantettoque.com et 
contact@restaurantettoque.com

VIVRE • 29

droites et tailleurs en dernière année. » Tassadit a tellement 
aimé ce qu’on lui a enseigné, qu’à son tour elle devient 
enseignante de 1989 à 2000. « Transmettre ce savoir-faire 
est pour moi tout aussi important voire plus que la couture 
que je continuais pour moi le week-end. »

... à couturière à Suresnes
A 35 ans, elle s’envole pour... Suresnes rejoindre son 
mari. « J’ai d’abord cherché des petits boulots à Paris, en réa-
lisant des patrons pour des fabricants puis j’ai fait une forma-
tion de modéliste sur informatique avant de trouver ma bou-
tique. » Si son activité se concentre essentiellement sur la 
retouche, Tassadit fera toujours les finitions à la main si 
nécessaire. « C’est là que l’on voit le savoir-faire d’une cou-
turière », estime-t-elle. Concevoir du sur-mesure ou réali-
ser un vêtement d’après un modèle : Tassadit vous le fait. 
Avec ses doigts de fée, cette maman de deux enfants est 
capable de tout avec le plus grand soin. Et son rêve main-
tenant la porte de nouveau vers l’enseignement. « J’aime 
tellement mon métier que je veux l’apprendre aux autres. »
Retouches Carnot, 30 rue Carnot, 01 42 04 75 44

Sur sa grande table couverte de tissus et de paires 
de ciseaux de toutes tailles, le regard concentré 
sur l’aiguille à piquer un tissu fragile qu’elle ne 

ferait jamais à la machine, Tassadit travaille ainsi depuis 
15 ans. Des heures à faire chaque jour ce qu’elle aime le 
plus depuis son plus jeune âge : la couture.

De professeur de couture en Kabylie...
« Ma maman était couturière et, adolescente, j’utilisais sa 
machine le week-end pour me faire des robes. J’utilisais les 
chutes de tissus pour faire des robes de poupée et des modèles », 
se souvient-elle amusée. D’emblée fascinée par ce métier, 
elle s’inscrit en Centre de formation professionnelle à Tizi 
Ouzou : trois années intenses où elle va tout apprendre. 
« Les cours étaient en français et on travaillait sur la mode 
occidentale. On a commencé par le flou : ourlets, boutonnière, 
pose de boutons. Tout ce travail que l’on apprend à la main et 
qui vous sert après toute votre vie ! Puis les chemisiers, jupes 
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De mère couturière, Tassadit 
Henane a exercé ce même métier 

en Algérie jusqu’à l’âge de 35 ans. 
Avant de s’installer à Suresnes 

où elle a rejoint son mari et a 
ouvert sa boutique rue Carnot, 

en 2004.Texte : Pauline Garaude
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D
u village viticole à la ville industrielle 
au début du XXe siècle, puis tertiaire 
aujourd’hui, le visage de Suresnes évo-
lue avec les révolutions de son temps. 
Grands groupes historiques et récentes 

start-ups qui composent aujourd’hui son tissu écono-
mique semblent animés du même carburant que les 
grandes industries pionnières qui les ont précédés : 
l’innovation. Mais l’industrie n’a pas disparu de l’ADN 
économique suresnois. Si des sociétés de grande noto-
riété ont fait résonner le nom de la ville au-delà des fron-
tières, certaines, totalement inconnues des Suresnois, 
sont pourtant des références dans leur domaine d’ac-
tivité. Ainsi Kaefer Wanner, première entreprise fran-
çaise d’isolation thermique et de montage d’écha-
faudage en milieu industriel (page 35), Messer et ses 
11000 collaborateurs, première entreprise familiale au 
monde spécialisée dans la production et la distribution 
de gaz industriels, alimentaires, spéciaux et médicaux  
(page 35) et Subsea7, spécialiste des infrastructures 
para-pétrolières sous-marines. Certains sièges sociaux 
quittent la ville, d’autres arrivent, en un mouvement 
perpétuel qui semble régir l’activité économique depuis 
plus d’un siècle. Bonne nouvelle, Suresnes a de vrais 
atouts pour attirer de jeunes entreprises qui portent 
l’innovation de demain (page 32).  Mais reprenons du 
début. Ou presque (page 32).

30 • DOSSIER

Héritière d’un passé industriel glorieux qui a vu naître les biscuiteries Olibet, les usines 
des avions Blériot, la Radiotechnique qui sera reprise par Philips, les automobiles Darracq, 
les parfums Coty, Worth, Volnay… Suresnes accueille aujourd’hui une grande diversité 
d’entreprises ayant conservé cette caractéristique commune : l’innovation. Une tradition 
plus que centenaire qui se perpétue tout en s’adaptant au temps présent.

Textes : Florence Rajon, Céline Gazagne, Thierry Wagner.

✓ 20 000 salariés viennent chaque jour travailler à Suresnes 

✓ 7 000 personnes vivent et travaillent à Suresnes

✓ 4 423 entreprises sont implantées à Suresnes  
(de 1 à + de 1 000 salariés)

✓ 137 entreprises relèvent du secteur industriel

Source : Insee, Répertoire des entreprises et des établissements (Sirene), 01/01/2019.

EN CHIFFRES

SURESNES, LA TRADITION DE  L’INNOVATION
Industrie
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VIANNEY RASKIN  
Fondateur à Suresnes de Citron, société spécialisée dans le conseil 
en efficacité énergétique, Vianney Raskin est conseiller spécial 
auprès du maire de Suresnes pour le Développement économique. 

« Suresnes a toujours été 
une terre d’innovation »
Suresnes Mag : Comment définiriez-vous le 
tissu économique suresnois ?
Vianney Raskin : Suresnes a toujours été une 
terre d’innovation. Avec Louis Blériot en 1915, 
les premiers pas d’EADS ou Dassault 
Systèmes, on était déjà clairement sur de 
l’innovation de rupture. Les avions ont été l’une 
des innovations majeures du XXe siècle. 
L’innovation s’exprime aujourd’hui dans le 

domaine de la santé. Philips, possède désormais une division dédiée aux 
sujets de santé. Voluntis, qui développe des logiciels d’intelligence médicale, 
est très en pointe sur son secteur. Canon Medical France vient de s’installer 
quai Gallieni. Trois schémas différents : une société historique à Suresnes, 
Philips, qui fabriquait des postes de radio et qui a attiré d’autres branches du 
groupe, Canon, grosse société qui vient s’implanter, et Voluntis, start-up créé 
à Suresnes en 2001, qui a aujourd’hui des bureaux aux États-Unis et est 
cotée au Nasdaq.

S. Mag : Idem pour les hautes technologies et l’efficacité énergétique?
V. R. :  Oui. La société Sofratherm, qui vend des contrats d’exploitation de 
chaudières, installée sur les quais et qui compte 150 collaborateurs, a été 
créée par le fils des marchands de charbon qui tenaient boutique à 
l’emplacement de l’actuel pub, place du général Leclerc. Sa société apporte 
des solutions innovantes et digitales. Signify, ex-Philips Lighting, s’est 
spécialisée dans les luminaires basse consommation, les fameuses LED. 
Ensuite il y a des start-ups suresnoises comme Agiom et Green Alternative 
qui connaissent un fort développement et qui, complémentaires, ont fusionné 
dernièrement pour devenir Citron.  
Une autre, Twimm, est en pointe sur les solutions de gestion de maintenance 
assistée par ordinateur.

S. Mag : Peut-on lire l’avenir?
V. R. : Je pense que ce qui va être propre à Suresnes, qui commence 
aujourd’hui et qui le sera demain, c’est tout simplement l’innovation au sens 
large. Cela peut être dans le domaine de la santé, l’efficacité énergétique et 
le développement durable comme on le voit émerger aujourd’hui, mais aussi 
sur le secteur de l’intelligence artificielle. Les entreprises suresnoises, quelle 
que soit leur taille, ont tout à gagner à mieux se connaître entre-elles. C’est 
la vocation du club des entrepreneurs « Suresnes Business Club » (page 14)
dont la Ville a favorisé et soutenu l’émergence.
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À l’ouest, quoi de nouveau ?
Avec 27 000 emplois salariés, dont 2 300 pour le seul 
hôpital Foch, Suresnes affiche un fort dynamisme 
économique, notamment grâce au numérique qui 
impacte et revitalise l’ensemble des secteurs d’activité 
traditionnels de la ville et qui motive l’installation de 
nombreuses jeunes pousses high-tech. Les secteurs de 
la santé, de l’industrie-ingénierie, de la réalité virtuelle 
et de l’intelligence artificielle, de la gestion et de la 
transition énergétique, du marketing et de la 
communication sont particulièrement présents. Si la 
ville ne dispose plus d’espaces pour de la production 
industrielle, il y en a pour de l’artisanat et pour accueillir 
du tertiaire. Selon les chiffres fournis par l’établissement 
public territorial POLD (Paris Ouest La Défense), le taux 
de vacances des bureaux à Suresnes est actuellement 
de 7%. « C’est le taux de vacances structurelle dont a 
besoin une ville pour que le tissu économique vive, 
respire. Même si l’idéal serait de descendre à 5 % », 
affirme Vianney Raskin, conseiller spécial auprès du 
maire de Suresnes pour le développement économique. 
Les clés de ce bon score selon lui ? « Le parc immobilier 
de bureaux propose des surfaces très diversifiées, 
beaucoup entre 100 et 1 000 m2, et jusqu’à 15 000 m2. 
Et tous les immeubles de bureaux sont situés à moins 
de 10 minutes à pied d’une des 3 stations ferrées, 
Tramway T2 et Transilien U et L, avec un réseau de 11 
lignes de bus qui connecte la ville aux communes 
limitrophes et à Paris. Le tout dans un cadre attractif 
pour les salariés et les chefs d’entreprises, et à 
proximité de Paris et des centres d’affaires de l’Ouest de 
l’Île-de-France », précise le conseiller municipal qui a lui 
même installé les bureaux de sa société de 35 salariés 
rue Édouard Nieuport.

SURESNES, LA TRADITION DE  L’INNOVATION
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Au début du XIXe siècle, Suresnes était encore un paisible 
village agricole cerné de champs, de prés et de vignes 
sur les coteaux du mont Valérien. La révolution indus-

trielle a bouleversé en profondeur le paysage de ses bords de 
Seine. De nombreuses industries exigeantes en eau, charbon 
et espace de travail quittent alors la capitale pour s’installer sur 
les berges suresnoises : blanchisserie, teinturerie, papeterie, bis-
cuiterie, métallurgie, carrosserie, mécanique, etc. 

Fer de lance
Le tournant du XXe siècle parachève la mutation de Suresnes 
et la propulse en fer de lance industriel de l’Ouest franci-
lien avec des fleurons dans les domaines de l’automobile, 
de l’électronique, de l’aéronautique et des cosmétiques.
Suresnes est au cœur de l’essor de l’aviation. Léon 
Levavasseur (rue du Ratrait dès 1903), Édouard et Charles 
Nieuport (rue de la Seine, aujourd’hui rue Nieuport, dès 
1905) et Louis  Blériot y mettent au point les premiers appa-
reils fiables de l’aviation française. Les frères Farman s’y ins-
tallent quelques décennies plus tard. Du côté de l’électro-
nique, la ville voit dès 1921 l’installation de l’entreprise 

La Radiotechnique, devenue Radiola en 1929, qui crée 
des postes récepteurs et fabriquera plus tard les appareils 
de la marque néerlandaise Philips pour le marché fran-
çais. Quant à l’automobile, Suresnes voit se développer 
les plus grands noms des XIXe et XXe siècles : Alexandre 
Darracq, dont l’usine forme un certain Louis Chevrolet 
qui partira bientôt pour l’Amérique, les usines Le Zèbre 
d’où est sortie notamment l’ancêtre de la légendaire  
5 chevaux Citroën, l’usine de camions et camionnettes 
Latil, ou encore Talbo, Unic  et le constructeur de poids 
lourds Saurer. 
L’industrie du parfum s’illustre également avec la présence 
des grandes maisons Coty, Volnay et Worth qui ont imposé 
la parfumerie de luxe à l’échelle internationale. Dans les 
années 1930, la « Cité des parfums » de François Coty 
emploie plus de 1000 personnes sur les bords de Seine. 
Ils sont 400 ouvriers à l’usine Olibet (dont 80 % de 
femmes), la première marque de biscuits français originaire 
de Bordeaux, qui a pignon sur rue à Suresnes dès 1879 et 
jusqu’en 1940. Pour répondre au défi du logement résul-
tant de cette révolution industrielle, le maire Henri Sellier 

Grands groupes, établissements de taille intermédiaire, PME, artisanat... Malgré un territoire géographiquement restreint, Suresnes 
se caractérise par une grande diversité de ses acteurs économiques. Certains favorisent l’innovation grâce à l’émergence de dis-
positifs d’accompagnement des jeunes pousses, souvent associés au service Vie économique et emploi de la Ville, pour enrichir 
le vaste panel des start-up présentes sur le territoire comme Merito (conseil en gestion), Gwards (sécurité) ou encore Whaller, 
Groupe XXII (créée par le fondateur de Coyote) et Serious Factory dans le domaine de la réalité virtuelle et de l’intelligence arti-
ficielle. Les start-up suresnoises parlent ou parleront bientôt couramment l’IA, le Big Data, le Machine Learning et l’algorith-
mie. Très souvent l’innovation est portée par des start-up ou de jeunes entreprises et l’immobilier de bureaux suresnois, avec un 
cadre très agréable, reste beaucoup plus abordable que ses voisins, évidemment parisiens mais aussi de La Défense, Boulogne 
ou Issy-les Moulineaux… Ceci explique peut-être aussi cela. L’école de commerce international Skema Business School et l’En-
siate, qui forme 300 étudiants en alternance aux métiers liés au développement durable, toutes deux récemment implantées à 
Suresnes, fourniront peut-être les futurs collaborateurs qui accompagneront leur développement. 

SURESNES ET L’INDUSTRIE
c’est toute une histoire

Décontraction et créativité : voilà les start-up

Gravure de la teinturerie Guillaumet.
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suresnes-emploi-entreprises.fr  
Le site permet aux Suresnois, aux créateurs 
d’entreprises et aux entreprises de trouver les 
services et ressources d’information dédiés aux 
acteurs de la vie économique et à l’emploi : 
événements, accompagnements, offres d’emploi, 
annuaires des entreprises, bourse aux locaux… Il 
favorise la constitution de réseaux entre tous les 
acteurs économiques locaux et permet de s’inscrire 
aux activités quotidiennes proposées par le service 
Vie économique et emploi de la ville.

va durant l’entre-deux-guerres transformer la ville et révo-
lutionner l’habitat et l’action sociale en initiant la construc-
tion de la cité-jardins sur les hauteurs de la commune.

Un nouveau tissu économique
Ces grands noms de l’industrie automobile, aéronautique, 
de l’électronique ou de la cosmétique ont façonné la carte 
d’identité économique de Suresnes. Certains de ces pion-
niers sont d’ailleurs toujours présents, après avoir traversé 
les grands bouleversements d’une industrie dont les usines 
ont, dans les années 1960, peu à peu laissé place à des friches 
industrielles le long du fleuve. 
Un nouveau tissu économique portant cet héritage s’est déve-
loppé au pied du mont Valérien. Dans les années 1980, d’im-
portantes sociétés s’implantent à Suresnes : des agences de 
publicité, le central informatique du PMU, Schneider, Laden, 
Ignis, Cegetex, Saint-Gobain Isover, Coriolis, Lexmark, Sony 
Pictures, Biopharma… L’Aérospatiale regroupe ses moyens 
de recherche et développement à Suresnes, la SEP (société 
européenne de propulsion) y conçoit des moteurs de lan-
ceur de satellites, dont ceux de la fusée Ariane. 

Fusions et regroupements
Certains arrivent, d’autres partent, au gré des fusions et 
regroupements, tels Havas, Dassault Systèmes, Airbus ou Cap 
Gemini récemment. Le siège de Philips France, lui,  est tou-
jours à Suresnes, dans le quartier Écluse-Belvédère. Illustrant 
la devise de la ville, Dassault aviation vient de reprendre en 
2019 un implantation dans le quartier République.  Au rang 
des poids lourds installés pour la plupart sur les bords de 
Seine, on retrouve notamment l’armateur Louis-Dreyfus, les 
laboratoires pharmaceutiques Servier, le groupe agroalimen-
taire Bel… Ils partagent le tissu économique suresnois avec 
un très grand nombre de PME et de plus petites structures 
(voir page ci-contre) dont plusieurs se spécialisent dans l’ac-
tivité technologique et numérique.
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L’armateur 
Louis-Dreyfus 
sur les quais  
de Seine.

Louis 
Chevrolet.

Sortie des usines Darracq.

Le siège de 
Philips France.
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Depuis 2006, la filiale française du groupe anglo-norvégien Subsea 7, qui emploie 
11 000 personnes dans le monde, est implantée à Suresnes où 600 salariés par-
ticipent à la conception et à la gestion des plus grands projets du secteur parapé-

trolier. Subsea7, qui a pour clients les groupes pétroliers et les grands acteurs des énergies 
renouvelables, intervient sous les mers et les océans, en implantant à des profondeurs 
de 0 à 3 000 mètres des infrastructures qui permettent de faire remonter pétrole et gaz 
jusqu’à la surface ou encore de déployer des éoliennes en mer.

Pourquoi la France ? 
« Il existe une véritable expertise française dans le domaine de l’énergie, grâce d’une part à la 
qualité de l’enseignement de nos écoles supérieures (notre effectif étant composé à 75% d’ingé-
nieurs et cadres), d’autre part grâce à un certaine volonté nationale d’indépendance énergétique. 
Nous sommes donc les héritiers d’entreprises françaises qui ont développé un savoir-faire remar-
quable dans le domaine de l’exploration », estime Ludovic Caterina, DRH de Subsea7 France.

Et Suresnes ? 
« Pour notre entreprise qui mise beaucoup sur l’équilibre vie professionnelle-vie personnelle, 
aujourd’hui Suresnes est une ville idéale, en termes à la fois de cadre de vie et de qualité de vie 
au travail », apprécie le DRH. En effet, même si toutes ces têtes bien faites planchent sur 
des projets à plus de 5 000 kilomètres de la France et à 20 000 lieues sous les mers, elles 
accordent beaucoup d’importance à leur environnement immédiat dans lequel elles s’im-
pliquent pour le rendre meilleur ; ainsi, les locaux bénéficient d’espaces de détente et de 
repos à thème (par exemple salle zen où des cours de relaxation sont organisés pour les 
salariés qui le souhaitent), d’une salle de sport, d’un studio de répétition, d’une terrasse 
accessible (avec vue imprenable sur la Seine et le bois de Boulogne !), ou encore d’un jar-
din d’entreprise dont les récoltes font la fierté des collaborateurs de Subsea7.

La connexion locale
« Nous continuons à développer notre empreinte locale, afin d’être plus proche de notre environ-
nement, et de nombreux collaborateurs sont aussi des Suresnois », explique Ludovic Caterina. 
« Nous entretenons un dialogue régulier et constructif avec les services de la Ville et nous partici-
pons à plusieurs actions festives, sportives ou sociales, par exemple le Festival des Vendanges, la 
Foulée suresnoise, des interventions « métiers » dans les lycées, etc. »

Une adresse historique
Cet emplacement, aujourd’hui le 1 quai Marcel Dassault, est un témoin du passé indus-
triel de Suresnes. C’est ici que Louis Blériot (aviateur et constructeur d’avions, le premier 
à traverser la Manche en 1909) a installé ses usines en 1916, les usines Blériot aéronau-
tiques, qui produisaient avions et hydravions.   

“Depuis plusieurs décennies, on observe que les activités d’ingénierie et de conception, à forte valeur 
ajoutée, se développent au détriment des métiers à forte main d’œuvre. De ce fait, les entreprises 
doivent être attractives pour attirer les meilleures compétences et la localisation du lieu de travail est 
un élément déterminant, c’est le modèle que l’on retrouve à Suresnes ou en proche banlieue. 
À l’inverse, le prix élevé du mètre carré dans ces mêmes secteurs poussera les industries de 
production, gourmandes en main-d’œuvre et en surface, à s’éloigner dès lors qu’elles atteindront une 
certaine taille et ce, pour des raisons de coût et de rentabilité. Mais il faut noter que les activités 
d’ingénierie doivent être prêtes à remettre en cause ce modèle, non pour des raisons économiques 
mais parce que leurs salariés aspirent de plus en plus à un équilibre de vie qu’ils trouvent plus 
facilement en s’éloignant des centres  hyper-urbanisés. Ludovic Caterina, DRH, Subsea7 France ”

Subsea7 : sur les sept océans,  
un lien entre le fond et la surface

Ludovic 
Caterina, DRH 

de la filiale 
française de 

Subsea7.

La terrasse et son jardin partagé  
au 1 quai Marcel Dassault.

De l’industrie à l’ingénierie
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Avec plus de 120 ans d’existence, 
cette entreprise familiale allemande 
est le premier gazier historique 

mondial. Messer World réalise 3,5 mil-
liards d’euros de chiffre d’affaires et compte 
plus de 11 000 employés dans le monde ; 
135 millions d’euros de chiffre d’affaires et 
359 employés pour Messer France. Après 
le rachat en 2014 des activités françaises 
de l’Américain Praxair, le siège de Puteaux 
étant devenu trop étroit, Messer s’est ins-
tallée à Suresnes.
En complément du siège, Messer accom-
pagne ses clients sur tout le territoire grâce 
à 15 sites et à un réseau de plus de 300 
dépositaires. « Invisible et pourtant indispen-
sable, l’air qui nous entoure est la matière pre-
mière principale utilisée pour fabriquer les gaz 
industriels (oxygène, azote, argon) », explique 
Nicolas Denis, président de Messer France 
depuis 2014. « Ces gaz industriels sont utilisés 
dans de nombreux secteurs : agroalimentaire, 
automobile, médical, aéronautique, viniculture, 
verrerie... Ils sont aussi essentiels que l’eau et 
l’électricité dans leurs procédés. » L’entreprise 
familiale possède quelques grands comptes 
(Engie, Airbus, Coca Cola, Arcelor...), mais 

s’adresse davantage aux entreprises de taille 
moyenne. Très sensible aux enjeux envi-
ronnementaux et sociétaux, Messer publie 
chaque année depuis 2014, un rapport RSE 
(Responsabilité Sociale des Entreprises). 
«Pour diminuer les rejets de CO2 liés au trans-
port », précise ainsi Nicolas Denis, « nous 
essayons d’être géographiquement proches de 
nos clients et avons mis en place un partena-
riat avec Engie pour que certains de nos camions 
roulent au gaz, et non au diesel. Nous avons 
également développé un programme d’écono-
mies d’énergie, car nous sommes bien placés 
pour savoir que les ressources sont limitées. »
À Suresnes, le siège installé Quai Galliéni 
compte une quarantaine de salariés, plus 
une trentaine rattachés administrative-
ment. « Suresnes correspond bien au côté 
familial de l’entreprise. C’est une ville à taille 
humaine qui répond à nos besoins et dans 
laquelle on se sent bien. La mairie est aussi 
sensible au développement de l’activité écono-
mique : Christian Dupuy a compris que pour 
qu’une ville vive, il faut qu’elle ait des habi-
tants, mais aussi des entreprises. Nous avons 
été bien accueillis à Suresnes ; nos salariés sont 
contents. »

Spécialisée dans l’isolation et les échafaudages depuis plus de 
135 ans, l’entreprise Kaefer Wanner, née de la fusion entre le 
groupe Kaefer et la société Wanner (une filiale de Vinci) a ins-

tallé son siège social il y a un peu plus de huit ans, à proximité de 
la station Belvédère. Elle y regroupe les services administratifs dont 
notamment les ressources humaines, la finance, le juridique et le pôle 
d’études techniques et innovations.  « L’entreprise, une filiale du groupe 
Kaefer basé à Brême en Allemagne, est spécialisée dans l’isolation ther-
mique, la conception et le montage d’échafaudages, la protection de sur-
face, le désamiantage », explique Georges Balzer, son président exécutif.  
« Notre savoir-faire rayonne sur onze zones opérationnelles réparties sur tout 
le territoire français dans les domaines de l’industrie, du nucléaire, dans le 
bâtiment et sur les chantiers navals ».
Avec 200 millions d’euros de chiffre d’affaires annuel et 1800 collabo-
rateurs en France (dont un peu plus de 70 à Suresnes), elle est la pre-
mière entreprise française d’isolation thermique et de montage d’écha-
faudages en milieu industriel. En plus de consolider son savoir-faire, 
l’entreprise commence tout juste à se développer dans les travaux 
sur cordes (où les intervenants travaillent en suspension, comme des 
alpinistes) pour les travaux en hauteur ou difficile d’accès, qui exigent 
des techniques et un matériel de grimpe particuliers. À Suresnes, dans 
leurs bureaux avec vue côté jardin, les salariés apprécient particulière-
ment le calme, et la grande proximité du tramway...
   

Messer, gazier à taille humaine

Kaefer Wanner :  
Isolation et échafaudages

De gauche à droite : 
Georges Balzer, président 
éxécutif, Thierry Ploton 
directeur général finance  
et Pascal Fondimare, 
directeur général adjoint.

Nicolas Denis, président de Messer France.
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LE CAPITOLE
20 ans de cinéma

Anniversaire

36 • DECOUVRIR

En 20 ans, Le Capitole n’a pas changé le monde mais 
il a fait du cinéma de Suresnes un lieu de vie, de 
rencontres et d’échanges, un lieu de diffusion de la 

culture dans sa plus large acception, un lieu de partage des 
idées, et surtout un haut lieu de la vie locale suresnoise. 
Pour preuve, ses 130 000 spectateurs par an. Inauguré le 13 
octobre 1999 avec la projection en avant-première du film 
Star Wars, la menace fantôme, Le Capitole s’est d’emblée posi-
tionné comme incontournable en faisant partie des premières 
salles nationales à diffuser le blockbuster de George Lucas. 
Pendant les vingt années qui ont suivi, le cinéma a écrit et 
affirmé son identité : une programmation  à la fois pointue 
et grand public, associant films commerciaux de qualité en 
sortie nationale et films d’auteur ou en version originale, ren-
contres exclusives, avant-premières et partenariats. Il a ainsi 
séduit et fidélisé son public.  

Le Capitole avant Le Capitole
Entre le cinéma et Suresnes, c’est une longue histoire d’amour 
qui s’est nouée au fil des années. Si certains savent que le 
Capitole a repris le nom d’une ancienne salle de cinéma 
qui se situait avenue de la Belle Gabrielle et qui a fermé ses 
portes en 1982 après 55 ans de bons et loyaux services, peu 
de Suresnois se souviennent en revanche qu’entre 1920 et 
1950 il y a eu jusqu’à sept cinémas à Suresnes en plus du 
Capitole : Le cinéma municipal  situé salle des fêtes, (inauguré 
en 1920) et géré à l’origine par le service municipal d’Édu-
cation populaire, le cinéma du Moulin rose, boulevard de 
Versailles (rebaptisé boulevard Henri Sellier), le Kursaal du 
Val d’or (1 rue Carnot), le Novelty 38 avenue Jean Jaurès, qui 
s’appelait le Kursaal jusqu’en 1938, le Magic Ciné, 22 rue 
de Verdun et bien sûr le Suresnes, place Stalingrad, au cœur 
de l’actuel Théâtre Jean Vilar, et qui se flattait d’être  la plus 
belle salle de l’Île-de-France. Si la plupart de ces salles ont dis-
paru au cours des années 60, le Capitole, tel le Phénix renait 
de ses cendres après une interruption de quelques années 
et un déménagement de quelques mètres,  afin d’être inté-
gré dans le nouveau complexe culturel  et architectural bâti 
autour de la médiathèque en 1999. 

Capitole

Fête
20ans !

 ses

Le

Avant-premières  

Soirées en présence de réalisateu
rs

Tous publics,  

5,5 € toutes les séan
ces, tous les jours 

(5€ pour les moins de 15 ans)
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 du 8 au 15 
o c t o b r e

Inauguré en 1999, le cinéma Le Capitole fête 
ce mois-ci ses 20 ans. Pour célébrer ce joyeux 
anniversaire, le cinéma propose, du 8 au  
15 octobre, une programmation 
exceptionnelle avec des avant-premières, 
des invités et un tarif réduit pour tous. 
Texte : Céline Gazagne, Nathalie Conte

Le Capitole en chiffres
2,6  millions de spectateurs en 20 ans 

130 000 spectateurs par an 

200 films projetés chaque année  

6700 séances par an dont 200 séances pour les scolaires

15 rencontres de réalisateurs ou de comédiens par an 

4 salles soit 644 places
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Une programmation exceptionnelle
➜ Mardi 8 octobre à 20h30 : Alice et le maire en 
présence de son réalisateur Nicolas Pariser  
(cérémonie d’ouverture à 19h dans le hall)
➜ Mercredi 9 octobre à 20h30 : Mourir d’aimer d’André 
Cayatte en avant-première de sa resortie en copie 
restaurée
➜ Jeudi 10 octobre à 20h : Le traître (vostf)*  
de Marco Bellocchio en avant-première
➜ Samedi 12 octobre à 19h30 : Sorry we missed you 
(vostf) de Ken Loach en avant-première
➜ Dimanche 13 octobre à 11h30 : Shaun le mouton : 
la ferme contre-attaque (vf à partir de 4 ans) des studios 
Ardmann en avant-première précédée d’un petit 
déjeuner Bio dans le hall du cinéma à partir de 11h
     Dimanche 13 octobre à 18h : Gloria mundi de Robert 
Guédiguian en avant-première et en présence de ses 
acteurs Arianne Ascaride et Robinson Stevenin
➜ Lundi 14 octobre à 20h30 : Fahim de Pierre-François 
Martin-Laval en avant-première et en sa présence  
➜ Mardi 15 octobre à 21h : Talking about trees (vostf) 
de Suhaib Gasmelbari en avant-première et en 
présence de son distributeur Mathieu Berthon
* (vostf) version originale sous-titrée en français

INFOS PRATIQUES : 
✱ une place 5,50 € pour les adultes 
5 € pour les moins de 15 ans.

✱ cartes acceptées :  UGC illimitée et  
Cinépass Pathé Gaumont. 

✱ Pour 2,10 € en plus de votre ticket, profitez  
de 3 h de stationnement au parking Effia Henri IV. 

✱ Cinéma Le Capitole, 3 rue Ledru Rollin,  
08 92 68 22 74  cinema-lecapitole.com 

“Le Capitole propose une offre diversifiée afin de satisfaire tous les publics. Il 
propose ainsi une sélection de qualité des grands films commerciaux en sortie 
nationale (en VO et VF) mais aussi des films réservés à un public plus exigeant, 
films d’auteurs classés « Art et Essai » dont la projection est souvent 
associée à des rencontres avec des réalisateurs. Une priorité est aussi donnée 
chaque semaine aux films destinés au jeune public, et enfin depuis quelques 
années sont proposées chaque mois des captations d’opéras en direct des 
opéras Garnier ou Bastille. Cette année le Capitole a inauguré le Festival du 
film musical qui sera reconduit en 2020 suite au succès rencontré pour sa 
première édition. Jean-Pierre Respaut, adjoint au maire délégué à la Culture ”

Olivier Nakache (en haut, avec l’équipe du Capitole) et Cédric Klapisch étaient au 
Capitole en septembre pour présenter leur film,  Hors normes et Deux moi.

Ils sont venus au Capitole 
ces 5 dernières années 
Emma Lucchini, Brigitte Lefevre, Mickaël Hers, Philippe Le Guay, Claude 
Lelouch, Mia Hansen-Love, Benoît Jacquot, Louis-Do de Lencquesaing, Hugo 
Gélin, Pierre Niney, François-Xavier Demaison, Mourad Merzouki, Hervé 
Pauchon, Matilda May, Yann Gonzalez, Sébastien Betbeder, Coline Serreau, 
Sophie Fillières, Thomas Cailley, Thomas Lilti, Eric Lartigaud, Louane, Pascal 
Thomas, Jérôme Bonnell, Raphaël Jacoulot, Yann Arthus-Bertrand, Julien 
Rappeneau, Kyan Khojandi, Xavier de Lauzanne, Pierre Richard, Marie-Castille 
Mention-Schaar, Hubert Charuel, Cyril Brody, Walid Mattar, Philippe Rebbot, 
Cécilia Rouaud, Romane Bohringer, Jeanne Herry, Antoine Raimbault, Olivier 
Nakache (le 12 septembre) et Cédric Klapisch (le 17 septembre).
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Théâtre de Suresnes Jean Vilar

BREL, VIAN ET AZNAVOUR… 
en haut de l’affiche
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Le Hall de la chanson est à celle-ci ce que 
les centres dramatiques nationaux sont au 
théâtre : des lieux dirigés par des artistes 

qui font vivre leur art, l’interrogent, le réinter-
prètent avec une exigence sans fausse note. Des 
chanteurs du Hall seront, trois soirs de suite, 
début octobre, sur la scène de la salle des fêtes 
pour rendre hommage à Jacques Brel (1), Charles 
Aznavour (2) et Boris Vian. 
Brel tout d’abord : le grand Jacques et son réper-
toire seront interprétés par treize jeunes artistes, 
le 4 octobre. On retrouvera quelques incontour-
nables du chanteur belge, comme Au suivant ou Ne 
me quitte pas, mais aussi des titres moins connus 
comme Les Carreaux. L’on retrouvera son huma-
nité, ses rêves mais aussi ses obsessions le tout 
teinté d’admiration mais sans idolâtrie. 

De Suresnes à Saint-Germain
Ce sont ensuite les chansons du « petit Charles », 
par la taille, mais certainement pas par le charisme 
et le talent, que trois musiciens et le directeur 
du Hall de la chanson, Serge Hureau, explore-
ront dans Il faut savoir (le 5 octobre). Et ce d’une 
manière originale puisqu’ils se glisseront dans le 
costume d’un professeur d’histoire, voyageant 
dans les décennies de la carrière de Charles 
Aznavour. On retrouvera ce que ce passionné de 

La Fontaine et de Racine nous enseignait dans 
ses vers sur l’enfance de l’art, l’amour, les deuils 
amoureux ou la guerre. 
Avec le dernier rendez-vous de ce cycle, la salle 
des fêtes pourrait bien se muer en cave voûtée 
de Saint-Germain-des-Prés, à l’aube de l’immé-
diat après-guerre et d’une nuit de jazz, de swing 
ou de rock naissant. Sur la scène : l’âme de Boris 
Vian mais aussi de Léo Ferré, Juliette Gréco ou 
encore Marcel Mouloudji. Et au micro ? Le public, 
puisqu’avec Le Café-chantant au Tabou (le 6 à 
17h), c’est la salle qui entonne, sous la houlette 
des artistes du Hall de la musique, les titres que 
l’on pouvait entendre au Tabou. Le club de danse 
et de jazz installé dans la cave du XVIIe siècle de 
l’hôtel d’Aubusson à Paris, devint à sa création 
l’une des premières cave-clubs de Saint-Germain. 
Il fut LE lieu de fête des zazous, intellectuels et 
autres existentialistes. Pour se préparer et chauf-
fer ses cordes vocales devant le miroir du salon 
ou sous la douche, le programme et les textes 
des chansons seront proposés en amont sur le 
site du théâtre et les réseaux sociaux. Cette sorte 
de karaoké géant sera suivi par le Bal Vian. Ou 
l’occasion de s’initier aux danses créées sur les 
chansons de Boris Vian, de Java martienne en 
Rock’n’roll-mops ou Rock-hoquet. Quant aux chan-
sons, elles seront bien sûr interprétées en direct. 

La programmation de Jean Vilar se fait « hors les murs » jusqu’à la fin de l’année, travaux de restructuration  
du théâtre obligent (lire page 10). En octobre, quelques légendes de  

la chanson s’afficheront sur la scène de la salle des fêtes. Textes : Stéphane Legras

Rejoignez l’équipe d’accueil du théâtre !
Le théâtre Jean Vilar recrute en effet des étudiants en renfort pour son équipe d’accueil. Les candidats doivent 
témoigner d’un goût prononcé pour le théâtre et le spectacle vivant en général, être dynamiques et organisés, 
avoir le sens de l’accueil et du service et être disponibles les soirs et les week-ends de représentation, parfois 
en journée. CV et lettre de motivation à envoyer par mail (accueil@theatre-suresnes.fr) avant le 28 octobre. 

Pratique

◗ Aux suivants !
 Opéra Brel, 
le 4 octobre à 21h
◗ Il faut savoir, 
le 5 octobre à 21h
◗ Le Café-chantant au 
Tabou suivi du Bal Vian, 
le 6 octobre à 17h

Salle des fêtes, 2 rue 
Carnot, réservations au 
01 46 97 98 10 et sur 
theatre-suresnes.fr

La programmation  
hors les murs  
se poursuivra en 
novembre, toujours  
à la salle des fêtes. ◗
◗ Antoine Hervé  
donnera deux  
Leçons de jazz  
(les 19 et 21 à 21h)  
sur Ella Fitzgerald  
et Ray Charles.

1 2
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Eurêka ! (J’ai trouvé) ! Tous les hellénistes et les assoif-
fés de science connaissent l’expression prêtée à 
Archimède dans son bain découvrant que « tout 

corps plongé dans un liquide, etc »… Suresnes fourmille de ces 
découvreurs et inventeurs qui ont fait avancer la science. 
La plus retentissante de ces découvertes est réalisée 
par Hippolyte Fizeau, né en 1819 à Paris. C’est par son 
papa qui possède une maison à Suresnes qu’Hippolyte 
est donc du cru. Le père, Louis-Aimé, est un brillant 
médecin, professeur de pathologie interne à la faculté 
de Médecine de Paris. Il est ami avec le célèbre Laënnec, 
celui qui a inventé l’auscultation. 
Louis-Aimé ne vit pas à Suresnes, mais il trouve dans ce 

Fils d’un professeur de médecine qui a sa villégiature à Suresnes, 
le savant Hippolyte Fizeau mène en 1849 à partir de la maison 

paternelle la première mesure terrestre de la lumière et passe à la 
postérité. On célèbre cette année le bicentenaire de la naissance 

du physicien auquel une exposition est consacrée à la Médiathèque 
du 17 au 26 octobre (lire p.45). Textes : Matthieu Frachon

QUE LA LUMIÈRE SOIT…
petit coin de verdure au pied du mont Valérien, une vil-
légiature bien agréable. Le savant invite à Suresnes ses 
amis, dont un certain Honoré de Balzac. La sœur du 
grand écrivain est mariée avec un Suresnois. 

Passionné par la photographie
Revenons à Hippolyte : naturellement, il va marcher sur les 
traces de papa et entre en médecine. Hélas, des migraines 
chroniques ont raison de ses études. Il doit renoncer à la 
science d’Hippocrate et trouver un autre domaine. La phy-
sique l’intéresse, il reçoit l’enseignement du Collège de 
France et capte l’attention du grand François Arago (qui, 
avant de donner son nom à de nombreuses rues, fut un 
immense savant). L’Académie des sciences se penche sur 
son travail, sa carrière est bien engagée.  
Dans le domaine de la physique, il se passionne pour l’op-
tique. Ce qui tombe fort bien puisqu’en 1840 la photogra-
phie n’a que quelques années. En 1841, Hippolyte dépose 
son premier brevet : il a découvert un procédé pour gra-
ver une image à partir d’un daguerréotype (plaques métal-
liques qui fixaient la photo).  En 1845, Hyppolite réussit la 
première photographie nette du soleil. Dès lors la lumière 
devient une évidence, il va l’étudier, en tant que phéno-
mène physique quantifiable et mesurable. 

Ce croquis réalisé en 1931 représente la maison Fizeau à 
l’époque de l’expérience de 1849, et figure le clocheton 
d’où le physicien effectua ses mesures. Le bâtiment était 
situé sur l’ancienne place du Marché au niveau des 
fontaines de l’actuelle place du 8 mai 1945 face au 
croisement des rues Émile Zola et Desbassayns de 
Richemont. Il a par la suite été transformé en mairie de 
1856 à 1886. Le clocheton ainsi qu’une partie du bâtiment 
furent démolis en 1878 (photo en médaillon) permettant 
alors l’agrandissement de la rue de Rueil.
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Réalisé avec  
le concours  
de la Société 

d’histoire  
de Suresnes.
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2 octobre 1959  : le jour où…
Suresnes et Hann. Münden se jumellent... 
Depuis le 2 octobre 1959, Suresnes et Hann. Münden sont donc jumelées. Deux villes, deux pays, deux ennemis d’hier que l’on aurait cru 
irréconciliables. Mais voilà, depuis deux ans et la signature du traité de Rome, l’Europe est en marche. Cette Europe coincée entre les blocs de l’Est et 
de l’Ouest, qui doit s’affirmer, repousser le spectre de la guerre. Mais que l’occupant d’hier devienne l’ami d’aujourd’hui, n’est pas si facile à accepter. 
Le maire de l’époque, Marcel Legras, hérite le dossier jumelage. Son prédécesseur, Raymond Cosson, avait entamé des relations culturelles et amicales 
avec Hann. Münden, une petite ville de Basse-Saxe, à 25 km de Göttingen la ville que chantera Barbara. Marcel Legras fut prisonnier en Allemagne, 
mais il sait l’inutilité de la haine. Le 18 septembre 1959, le conseil municipal approuve l’offre de jumelage venue de Hann. Münden, malgré les quelques 
manifestations de rejet qui ont lieu. Pour certains, l’Allemand c’est « le boche », et accepter la main tendue du jumelage c’est renier les souffrances de 
l’occupation. Mais l’intelligence triomphe et depuis cette année 1959, Suresnes va à Hann. Münden et Hann. Münden vient à Suresnes… 

La machine  
de Fizeau, à droite  
et une gravure  
de l’expérience  
de Fizeau.

En 1848, année troublée par la révolution qui chasse le 
roi Louis-Philippe, il prouve le décalage de fréquence 
d’une onde lorsque la source et le récepteur sont en 
mouvement. Cela n’a l’air de rien, mais tous les étudiants 
planchent depuis sur l’effet Doppler-Fizeau. 
Comme tous les physiciens, Hippolyte raisonne en terme 
ondulatoire : tout est onde, le son, le mouvement, et, bien 
sûr, la lumière. Et une onde cela se mesure. Le savant s’est 
mis en tête de mesurer la vitesse de la lumière. 
À l’époque, pour y parvenir on 
se fonde sur l’astronomie: la dis-
tance entre la terre et le soleil 
donne la vitesse de la lumière, soit 
environ 315 000 km/s. C’est très 
approximatif, le physicien entend 
être plus précis. 
Pas question de réaliser une telle 
expérience confiné dans un labora-
toire. Hippolyte Fizeau détermine 
les conditions favorables à sa quête. 
Il faut deux positions en hauteur, 
distantes de plus de 5 000 m. La maison paternelle de 
Suresnes est idéale. 
C’est une classique demeure bourgeoise de trois étages, 
on y pénètre par une jolie grille en fer forgé. Mais sur-
tout elle surplombe la vallée, n’a aucun vis à vis. De plus 
elle est surmontée d’une sorte de petit clocher qui per-
met d’apercevoir la colline de Montmartre à exactement 
8 km et 633 m de là. Il serait donc possible de mesurer 

mécaniquement la vitesse de la lumière pour la première 
fois dans l’histoire de la science. 
En 1849, Hippolyte installe un appareil qui envoie un 
rayon lumineux en direction d’un miroir à Montmartre. 
La lumière revient et passe à travers une roue dentée qui 
tourne à une vitesse précise et permet de mesurer la vitesse.
Nul ne sait si Fizeau fils s’est écrié « euréka !» ou «bon sang, 
mais c’est bien sûr !», mais il put depuis Suresnes affirmer à 
la face du monde : « La vitesse de la lumière est de 300 000 

km/s », (en fait c’est 299 758 et des 
brouettes après affinage). 
Hippolyte Fizeau affina son tra-
vail en 1850 avec un nouvel appa-
reil conçu par Louis Bréguet (celui 
des montres) équipé d’un miroir 
tournant à grande vitesse. Il devint 
un savant reconnu, inventant le 
condensateur électrique en 1853, 
et Suresnes entra dans l’histoire 
des sciences. La maison familiale 
aurait pu devenir un lieu de pèleri-

nage scientifique, mais Fizeau père décida en 1854 de la 
vendre à la municipalité. L’ex-maison Fizeau devint la mai-
rie de Suresnes, l’ancienne étant trop petite pour la com-
mune qui s’étendait jour après jour. 
Quant à Hippolyte Fizeau, il fut élu membre de l’académie 
des sciences en 1860, reçut la médaille Rumford en 1866 
et disparut en 1896 à l’âge de 76 ans. Son nom est, parmi 
celui d’autres savants illustres, inscrit sur la Tour Eiffel.©
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« La demeure est 
surplombée par  
un petit clocher qui 
permet d’apercevoir la 
colline de Montmartre »
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Expositions, conférence, ateliers… La 15e édition de Ti coup d’œil 
sou Haïti se déroulera du 26 novembre au 1er décembre sur le thème 

« Cap-Haïtien à travers ses peintres ». Une sélection d’œuvres de l’école 
du Cap-Haïtien sera exposée à la Médiathèque. Elle sera complétée par 
des projets artistiques des jeunes des maisons de quartier et des centres 
de loisirs de Suresnes. Deux conférences sont révues à la Médiathèque, 
les détails n’étant pour l’instant connus que pour la première, « La pein-
ture haïtienne, mythes et réalités », animée par Esther Cadiot, historienne 
de l’art (28 novembre à 20h). Quant aux plus jeunes, ils pourront partici-
per, à la Médiathèque, aux ateliers de découverte le samedi 30 novembre 
(11h à 12h et 14h à 15h). L’entrée est gratuite mais l’inscription est obli-
gatoire (sur mediatheque-suresnes.fr ou au 01 41 18 16 69). Sans oublier 
que la Ville s’investit depuis plus de 20 ans dans une coopération avec la 
ville du Cap-Haïtien.

Suresnes sur 
Scène : appel à 
candidatures
Le festival de théâtre amateur de Suresnes 
se déroule désormais tous les ans. Les ins-
criptions sont d’ores et déjà ouvertes pour 
la prochaine édition qui se déroulera du 
mardi 25 février au dimanche 1er mars à la 
salle des fêtes. Pour monter sur scène, il faut 
être une troupe amateure située en Île-de-
France. Si le spectacle a déjà été joué, ne 
pas hésiter à joindre à sa candidature un 
enregistrement de ce dernier. 
Candidatures à envoyer avant le 13 
décembre, par mail à Nathalie Conte 
(nconte@ville-suresnes.fr ou actioncultu-
relle@ville-suresnes.fr) ou par courrier à : 
Hôtel de Ville, pôle Culture, 2 rue Carnot, 
92150 Suresnes. Le bulletin est téléchar-
geable sur suresnes.fr. Renseignements au 
01 41 18 18 36.

Prix du Salon du Livre Ado 
derniers votes 
Il est toujours possible de lire les livres concourant au prix de la 4e 
édition qui se déroulera les 16 et 17 novembre. Ont été sélection-
nés : Proxima du Centaure de Claire Castillon (Flammarion, février 
2018), Norman n’a pas de super-pouvoir de Kamel Benaouda (Gallimard 
Jeunesse, novembre 2018) et Pëppo de Séverine Vidal (Bayard, 
juin 2018). Ces ouvrages sont disponibles à la médiathèque, à L’espace 
jeuneS et dans les librairies Lu&Cie et Le Point de côté. Les votes sont 
possibles jusqu’au 31 octobre sur suresnes.fr.  

Places libres
Il reste des places à l’école  

d’arts plastiques. N’hésitez pas  
à vous renseigner si vous désirez  

vous lancer en joignant  
Cécile Thibault  

au 01 41 18 18 73.

Le thème de  
la future expo  
du MUS dévoilé  
Elle débutera le 13 novembre et 

sera titrée « Bâtir l’école, architec-
ture et pédagogie (1830-1939) ». Elle 
présentera notamment les vagues de 
constructions d’école pour faire face au 
nombre d’enfants scolarisables, l’édu-
cation devenant un symbole de pro-
grès, de démocratie et de civilisation. 
Certains établissements d’Île-de-France 
se démarquaient par une grande moder-
nité, grâce à des architectes visionnaires 
et une sensibilité aux principes de l’édu-
cation nouvelle. Ainsi à Suresnes, le 
maire dans les années 1920-1930, Henri 
Sellier, a-t-il construit des écoles mater-
nelles innovantes et ouvert une école de 
plein air pour les enfants de santé fra-
gile. L’exposition montrera les liens entre espace et pédagogie, de l’école à la salle de 
classe, au cours d’un siècle de constructions scolaires, entre la loi Guizot de 1833 et 
le début de la Seconde Guerre mondiale. Plus de détails dans notre prochain numéro.

Ti coup d’œil sou Haïti  
édition 2019 en vue

©
 S

ai
nt

-L
ou

is
 B

la
is

e



 

Atelier
Le 2 octobre à 15h30, dès 2 ans
Venez sentir les parfums d’automne et 
reconnaître les fragrances des différents fruits 
et plantes. Les petits nez sont très aiguisés…

Balade     
Le 5 octobre à 15h30, place Jean 
Jaurès
À travers une promenade urbaine au cœur de 
la Cité-jardins, le MUS fait découvrir cet 
ensemble remarquable de logement social. 
Dans le cadre du Festival des Vendanges.

Visite
Le 6 octobre de 14h à 18h,  
12 place Stalingrad
Dans le cadre du Festival des Vendanges, le 
MUS ouvre tout l’après-midi son appartement 
patrimonial rénové dans le style des années 30.
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L’agenda

Sortir
Les + du MUS
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LES RENDEZ-VOUS DE  
LA MÉDIATHÈQUE
Atelier
Le 5 octobre à 10h30, tout public à partir de 12 ans
Découvrez la programmation informatique avec le langage Python.

Journée des tout-petits 
Le 12 octobre de 10h30 à 18h30
Sa troisième édition prend pour thème le son et les bruits. On retrouvera une séance  
de bébés lecteurs, des ateliers créatifs et une exposition ainsi qu’un spectacle musical. 
Programme : 
◗ Bébés lecteurs de 10h40 à 11h (0 à 18 mois),  
11h10 à 11h40 (18 mois à 3 ans)
◗ Ateliers créatifs dans l’atrium, à partir de 14h (dès 18 mois, sans inscription)
◗ Spectacle musical de Sami Hakimi (conteur musicien) et Thomas Lecocq (violoniste  
et altiste) : (Rico) Badaboum ! Deux séances à 16h15 puis à 17h15 (0-3 ans)
Les ateliers seront interrompus pendant le spectacle.

Double visite 
Le 12 octobre de 11h à 13h30, 
Mémorial du Mont-Valérien 
Le Mémorial du Mont-Valérien et  
le MUS s’associent pour une visite commune 
sur le thème du Mont-Valérien. Après la 
découverte du Mémorial, la visite se poursuit 
au MUS.

Atelier
Le 13 octobre à 15h30, dès 6 ans
En s’inspirant des livres en 3D, petits et grands 
réalisent leur Cité-jardins en relief, après une 
visite de l’exposition temporaire.

Découverte
Le 16 octobre à 15h30,  
58-60 avenue des Landes
Visitez l’école de plein air, réalisée en 1935. 
Classée monument historique, elle était 
destinée à améliorer la santé des enfants 
fragiles et pré-tuberculeux. Réalisée par 
Eugène Beaudouin et Marcel Lods, c’est 
également un exemple remarquable de 
l’architecture du XXe siècle.

Journées nationales 
de l’architecture
Le 19 octobre à 10h à Argenteuil et  
à 13h30 à Suresnes
Les villes d’Argenteuil et de Suresnes ont à 
bien des égards un patrimoine similaire. Villes 
industrielles de proche banlieue elles se sont 

développées durant l’entre-deux-guerres 
notamment par la construction de Cités-jardins 
portées par l’Office public d’habitation à bon 
marché de la Seine dirigé par Henri Sellier. 
La journée se termine par un verre à 
l’appartement patrimonial de Suresnes.  
Titre de transport à prévoir, l’adresse exacte  
du rendez-vous sera communiquée 
ultérieurement.
Réservation par mail (reservations.
patrimoine@ville-argenteuil.fr) ou  
par tél. : 01 34 23 45 34
Le 20 octobre à 15h30, rue Émile-
Duclaux
L’îlot Duclaux, où se trouvait un ensemble 
d’habitat indigne au sein d’un ancien hôtel 
ouvrier du début du XXe siècle, vient d’être 
récemment inauguré après 25 ans d’efforts de 
la municipalité, il accueille des logements et 
une galerie des métiers d’art. Charles 
Dobalkian, architecte du cabinet GERA en 
charge du projet, sera présent pour présenter 
l’évolution du projet et son parti pris 
architectural.

Exposition
Le 27 octobre à 15h30
Découvrez, ou redécouvrez l’exposition 
permanente du MUS. Une occasion de se 
plonger dans l’histoire de Suresnes, ses 
anecdotes, ses événements marquants et  
ses personnalités.

Énigme 
Le 31 octobre de 14h30 à 18h,  
dès 2 ans
« La malédiction de l’exposition » est proposée 
dans le cadre d’Halloween. Alors que la 
prochaine exposition sur l’école est en cours 
de montage, la classe de sciences naturelles a 
été vandalisée ! Les bocaux remplis de 
spécimens ont été brisés, Oscar a disparu… 
Venez nous aider à résoudre cette malédiction 
(friandises à la clé). Tout enfant de moins de  
12 ans devra être accompagné par un adulte.
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16 place Stalingrad	  
Billetterie : 01 46 97 98 10
reservation@theatre-suresnes.fr

Navette gratuite Paris-Suresnes-Paris :  
départ 45 min. avant la représentation  
de la Place de l’étoile/angle av. Hoche/ 
arrêt à Suresnes : arrêt du bus  
Suresnes-Longchamp, 25 min.  
avant la représentation

Réservations dans les magasins Fnac,  
Carrefour, Géant et Système U

Cinéma Le Capitole
3, rue Ledru-Rollin	   
Dates et horaires : 08 92 68 22 74
cinema-lecapitole.com

MUS
1, place de la gare  
de Suresnes-Longchamp  
01 41 18 37 37
mus.suresnes.fr

Conservatoire
1, place du Puits d’amour 
01 47 72 58 61
conservatoire.ville-suresnes.fr

Médiathèque
5, rue Ledru-Rollin	   
Renseignements : 01 41 18 16 69
mediatheque-suresnes.fr

Mont-Valérien Mémorial  
de la France combattante 
av. du Prof. Léon Bernard  
01 47 28 46 35

École d’arts plastiques
Passerelle des Arts,  
av. du Gal de Gaulle	   
01 41 18 18 73

Office de tourisme
50 boul. Henri Sellier 
01 42 04 41 47
suresnes-tourisme.com

Association Veillées   
communales
01 47 28 02 09

Galerie artcad
Esplanade des Courtieux 
01 41 18 18 21
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Dégustation   
Le 2 octobre à 19h
Avec « 3 vins 3 archives », l’Office de tourisme et 
Catherine Dulhoste, œnologue, proposent la découverte 
inédite des archives de la Ville à travers la dégustation  
de trois vins. 
Inscription obligatoire auprès de l’Office,  
tél. : 01 42 04 41 47, Internet : suresnes-tourisme.com 
Archives communales, 2 rue Carnot

Artcad
Du 21 au 27 octobre
Les collages et peintures acryliques de l’exposition 
Contrastes évoquent le rugby, le féminin et le milieu 
urbain. Ils ont été réalisés par Philippe Bessière, peintre, 
plasticien, dirigeant et entraîneur de rugby au RCS et 
Kristine Lipinski, peintre, plasticienne, designer et joueuse 
au RCS.
Du 1er au 3 novembre de 11h à 19h
Nicole Lemaignen et Pascal Seité, lauréats du prix Salon 
des artistes 2018, présentent leurs sculptures et 
peintures.

Architectures remarquées
Du 9 au 28 octobre, marché Caron
L’exposition Architectures remarquées poursuit son périple 
à travers la ville. Elle est présentée prochainement au 
marché Caron. Résultat d’un travail de longue haleine piloté 
par le service Communication de la Ville, elle met en avant 
le patrimoine architectural particulièrement varié de la 
commune à travers 17 maisons individuelles. Leurs 
caractéristiques y sont mises en perspective par deux 
experts suresnois : l’architecte du patrimoine Aurélia Dioré 
et le photographe Pierre-Albert Ginestet. 

 

En octobre, le choix d’Eric Jolivalt se porte sans surprise sur les 
festivités organisées pour célébrer les 20 ans du cinéma Le 
Capitole. Le cinéma de Suresnes déroule le tapis rouge aux 
cinéphiles avec une programmation exceptionnelle : avant-
premières, rencontres avec des comédiens et des réalisateurs, 
animations… Tarif unique de 4€ pour tous les films et toutes les 
séances.
Du mercredi 9 au mardi 15 octobre. Programme complet p.36 et 
sur cinema-lecapitole.fr

DIRECTEUR  
DU CAPITOLE

Le CHOIX 
D’ERIC 

JOLIVALT

Agenda
culturel

Pour retrouver tous les 
événements culturels suresnois, 

un guide est disponible dans 
tous les établissements 

culturels de la Ville. 

Le Capitole fête ses 20 ans

©
Be

no
ît 

M
oy

en

©
Ad

ob
e 

St
oc

k

La vitesse de la lumière 
et Hippolyte Fizeau 
Du 17 au 26 octobre à la 
Médiathèque
Exposition d’objets et de 
documents du MUS et de la 
Société historique. 
Il y a 170 ans le physicien 
Hippolyte Fizeau réalisait la 
première mesure terrestre de la 
vitesse de la lumière depuis 
Suresnes en direction de 
Montmartre. Ce scientifique, 
également pionnier de la 
photographie, a perfectionné le 
procédé du daguerréotype de 
Louis-Mandé Daguerre. Le mois 
est proposé en partenariat avec 
le MUS, la Société historique et 
le lycée Paul Langevin. 
Également au programme : 
Le 22 octobre à 20h, conférence 
sur Hippolyte Fizeau
Le 23 octobre à 16h, dès 5 ans, 

atelier : la photographie, du 
daguerréotype au numérique.

Surprise : Le 17 octobre, 
à l’occasion du vernissage de 
l’exposition « La vitesse de la 
lumière et Hippolyte Fizeau », 
la médiathèque, le MUS et la 
Société d’histoire de Suresnes 
dévoileront un document 
exceptionnel et inédit au 
public… À suivre.

Mois de la science

©
M
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Les élus reçoivent sur  
rendez-vous 01 41 18 19 20	  

Pratique
LES ADJOINTS AU MAIRE
Cécile Guillou 1er maire adjointe  
Politique de la ville et cohésion sociale, 
Développement durable, Démocratie 
de proximité, Administration générale, 
Commande publique

Guillaume Boudy Finances, Budget, 
Prospective et Systèmes d’information

Loïc Degny Sports, Logement et 
habitat, Élections et affaires générales, 
État civil, Communication

Béatrice de Lavalette Ressources  
Humaines, Dialogue social, déléguée du 
quartier République, présidente du CCQ

Amirouche Laïdi Voirie, Circulation, 
Propreté, Garage municipal, Réglemen-
tation de l’environnement

Nassera Hamza Famille, Petite 
enfance, Politique de la santé

Jean-Pierre Respaut Culture  
et Arts de la rue

Florence de Septenville Seniors  
et Handicap

Yohann Corvis Politique de la  
jeunesse, Insertion professionnelle, 
Mission locale, Recherche, Innovation 
et nouvelles technologies, délégué du 
quartier écluse-Belvédère, président 
du CCQ

Isabelle Debats Aménagement 
urbain, Hygiène alimentaire et Sécurité 
des bâtiments

Jean-Louis Testud Commerce  
et artisanat, Marchés forains, Transports 
et affaires fluviales, Coopération  
décentralisée, Relations internationales, 
Vigne de Suresnes

Gunilla Westerberg-Dupuy  
Solidarité, Emploi et formation 
professionnelle, Égalité des chances, 
Droits des femmes, Maison pour la vie 
citoyenne et l’accès au droit, Jumelage, 
Relations Presse

Daniel Montet Sécurité, Prévention, 
Actions mémorielles, délégué du  
quartier Centre-ville, président du CCQ

Louis-Michel Bonne Relations 
publiques, Vie associative et locale,  
Fêtes et manifestations, Tourisme

Muriel Richard Affaires scolaires,  
Action éducative et Action périscolaire

Stéphane Perrin-Bidan Qualité  
de l’environnement, Parcs et jardins, 
délégué du quartier Liberté,  
président du CCQ

LES CONSEILLERS  
MUNICIPAUX DÉLÉGUÉS 
AUPRÈS DU MAIRE
Joséphine Tilquin Pompes funèbres 
et Cimetières

Gérard Audebert Citoyenneté

Bruno Durigon Sécurité et 
Accessibilité des bâtiments, Bâtiments 
communaux	

LES CONSEILLERS  
MUNICIPAUX DÉLÉGUÉS
Frédérique Laine Initiatives  
culturelles, pratiques amateurs et 
Réussite scolaire

Sophie de Lamotte Promotion  
de la lecture

Yves Laurent Anciens Combattants, 
Associations patriotiques, correspondant 
Défense

Alexandre Burtin Information 
municipale, Communication numérique, 
Réseaux sociaux, Systèmes d’informa-
tion, NTIC

Abraham Abitbol Maison pour la vie 
citoyenne et l’accès au droit, président  
du CCQ Cité-jardins

Caroline Desgrange Tourisme

Axelle Boonaert Open data et sys-
tème d’information géographique 

LES CONSEILLERS  
MUNICIPAUX	
Isabelle Florennes Présidente  
du CCQ Mont-Valérien

Kalina Stoyanova

Christine d’Onofrio

Valérie Béthouart-Dolique

Dan Hoang

Vianney Raskin conseiller spécial 
auprès du maire pour le développement 
économique

Monique le Bleis Prévention santé

Christophe Monnet
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Dimanche 6 octobre 
Pharmacie des Chênes
55 rue des Chênes
Tél. : 01 45 06 27 38 

Dimanche 13 octobre
Pharmacie du Manège
2 rue du Mont-Valérien
Tél. : 01 45 06 76 49 

Dimanche 20 octobre
Pharmacie du Marché
28 rue des Bourets
Tél. : 01 45 06 10 33 

Dimanche 27 octobre
Pharmacie du Théâtre
15 boulevard Aristide Briand
Tél. : 01 45 06 09 75 

Vendredi 1er novembre
Pharmacie du Pont de Suresnes
30 boulevard Henri Sellier
Tél. : 01 45 06 20 43 

Dimanche 3 novembre
Pharmacie Mangeret
28 avenue Edouard Vaillant
Tél. : 01 45 06 11 74 

Pharmacies de garde

Mairie  
de Suresnes 
2 rue Carnot 
92150 Suresnes	  
01 41 18 19 20

suresnes.fr
• �LA MAIRIE EST OUVERTE  

du lundi au vendredi  
de 8h30 à 12h et  
de 13h30 à 19h,  
(18h pendant les congés 
scolaires) et le samedi  
de 9h à 12h.

•�LES SERVICES MUNICIPAUX 
SONT OUVERTS 
du lundi au vendredi  
de 8h30 à 12h et  
de 13h30 à 18h  
(17h le vendredi). 

• �CERTAINS SERVICES  
ASSURENT UNE PERMANENCE 
LE JEUDI JUSQU’À 19H :  
✔ Urbanisme et 
aménagement  
✔ État civil/élections et 
Affaires générales  
(fermé le jeudi matin, ouvert 
le samedi de 9h à 12h). 

• �LA MAISON POUR LA VIE 

CITOYENNE ET L’ACCÈS AU 

DROIT EST OUVERTE LE SAMEDI 

MATIN DE 9H À 12H.

Permanence  
téléphonique 
du Maire
• �LE MAIRE EST À VOTRE ÉCOUTE  

le 2e lundi de chaque mois, 
sauf jours fériés, de 18h à 
20h (hors logement).	

• �L’ADJOINT AU MAIRE,  
EN CHARGE DU LOGEMENT, EST 
À VOTRE ÉCOUTE  
le 1er lundi de chaque mois, 
sauf jours fériés, à partir  
de 18h pour toutes les 
questions liées au logement. 
Compte tenu du très grand 
nombre d’appels, la priorité 
sera donnée aux personnes 
appelant pour la première 
fois. Par ailleurs, en raison de 
la conjoncture actuelle liée 
au logement, il n’est pas 
possible de satisfaire toutes 
les demandes de 
rendez-vous téléphonique. 
Cependant, le service 
Logement se tient à votre 
disposition pour toute 
demande d’information.



PRATIQUE • 47

SURESNES  MAG - 311 - OCTOBRE 2019

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
e

n
 b

r
e

f
 

État civil
Naissances 
23/06 : Emily BASSEVILLE CHAUVE • 23/07 : Jean CHATIN de 
CHASTAING • 25/07 : Zachary OMRI • 26/07 : Amaïa CHARNAY, 
Clémentine SELLE • 27/07 : Kaya GAJ, Sacha EDY, Clara BONNET 
• 30/07 : Emilia LE GOFF • 31/07 : Sohan SANCHES NACCACHE, 
Maëlyn CLOITRE, Nicolas DARGIROLLE • 01/08 : Nawel MAKRAOUI, 
Eliott QUENECHDU • 02/08 : Martin COATALEM, Nina LACH • 
03/08 : Florine PICARD • 04/08 : Bruno MANAMA, Nathan MANAMA 
• 05/08 : Damian TABANSCHI • 06/08 : Qassim KAHLAOUI • 
07/08 : Juliette FLAMAND, Alaa AAOUATIF, Louise LE HOUEROU 
• 08/08 : Imrân SACKO • 09/08 : Jad SLIMANI, Paloma LEÏBY 
VEYSSIÈRE • 12/08 : Alexandre AGEZ, Victor FRUMOSELU, Raphaël 
BONNE • 13/08 : Basile DORMOY, Amal BENHAMMOU • 14/08 : 
Roxane ARILLA, Keylian NEBCHI • 15/08 : Zina BEN MUSTAPHA • 
16/08 : Léa BENSAHAILA • 18/08 : Ylan DELCHAMBRE • 19/08 : 
Nola CROUZET, Yazan ZEROUAL • 20/08 : Sasha SCHUSTER • 
21/08 : Antoine SENGEL

Mariages  
24/08 : Ferhat DJEMILI et Jessica VERMEL, Stéphanio RAZAKARIASA 
et Hajasoa NOMENJANAHARY

Décès
24/07 : Alice BENOIT épouse MASONI • 25/07 : Oscar VAZ • 26/07 : 
Christianne FRIMAT veuve VERGNE • 29/07 : Nadia ABBAS, Gisèle 
CHAUVIN épouse BILLARDON • 31/07 : Madeleine BROUAUX veuve 
CHAMPION • 01/08 : Geneviève JAKOBKIEWICZ veuve LEHMANN • 
02/08 : Lucienne DALBERA veuve PERIN • 03/08 : Jean-Pierre RO-
QUET, Gérard BOUROUTSIS • 04/08 : Simone MARAVAL, Marie-Thé-
rèse PEIRANI, Marc LAVERGNE • 05/08 : Laure GUERIN épouse 
GIMENEZ • 06/08 : Hélène ROBIC épouse CASSAGNE, Jean-Luc 
CARON • 07/08 : Monique JANAND veuve de ROUX, Michel ESTARIT 
• 08/08 : Lucienne DELORME • 13/08 : Henri ANDRÉ • 14/08 : 
Marie LE GALL veuve CINGALA • 16/08 : Angelina VOCCIA veuve 
HEGOBURU • 24/08 : Italo GALUPPI

Recyclage des vélos abandonnés
Des vélos abandonnés ou en stationnement hors des arceaux prévus 
à cet effet et/ou privés des éléments indispensables à leur utilisation 
normale dégradent le mobilier urbain. La Ville a décidé de les retirer de 
la voie publique : un agent assermenté constate la situation et appose 
un autocollant sur le cycle indiquant sa date de passage et précisant 
que le propriétaire dispose d’un délai de 15 jours pour le retirer. À 
compter du 16e jour, le cycle est retiré de la voie publique et stocké 
pendant 30 jours par la Police municipale. Pendant cette période, le 
propriétaire peut le récupérer en apportant la preuve de cette propriété 
par tout moyen (facture, photos… ). Passé ce délai, les vélos seront 
récupérés par l’association Études et chantiers. Cette dernière déploie 
des chantiers d’insertion reposant sur la réparation de cycles. 

Modification du Plan local d’urbanisme
Dans le cadre de la procédure de modification du Plan local 
d’urbanisme, une enquête publique se tient depuis le 3 septembre 
et jusqu’au 4 octobre 2019 au service Aménagement urbain (61, rue 
Carnot) où les documents relatifs à cette procédure sont consultables 
durant les horaires d’ouverture. Le dossier est également consultable 
en ligne sur le site internet de la Ville.

Le Commissaire-enquêteur tiendra sa dernière permanence 
vendredi 4 octobre de 14h à 17h. De plus, un registre en ligne 
dématérialisé est disponible via suresnes.fr.

Nouveau lieu pour Odyssées
L’association d’insertion par l’emploi propose dorénavant ses 
informations collectives pour les salariés en insertion qui désirent la 
rejoindre au service Vie économique et Emploi de la Ville. 

Renseignements au 01 47 51 14 25.
Numéros utiles
Centre médical municipal 
Raymond Burgos 
12 rue Carnot - informations et 
prise de rendez-vous au 01 85 
90 79 13 ou en ligne : hapicare.fr

Maison médicale  
de garde 
Composez le 15 prioritairement 
Hôpital Foch, 40 rue Worth 
Dimanche et jours fériés de 9h  
à 20h. Tarif conventionné 
« journée » : 49,50 euros

Commissariat de police 
Place du Moutier 
01 46 25 03 00

Police municipale
3 bis rue Carnot 
01 41 18 69 32

Hôpital Foch
40 rue Worth  
01 46 25 25 25 ou sur Doctolib

Ambulances/Médecins 15

Police secours 17	
Sapeurs-pompiers 18

Point d’accès aux droits
Maison pour la Vie citoyenne  
28 rue Merlin de Thionville 
Informations et rendez-vous :  
01 41 18 37 36

Alcooliques Anonymes
09 69 39 40 20 (24h/24 et 7j/7)  
et alcooliques-anonymes.fr	
Permanence d’accueil	   
le jeudi de 19h30 à  
21h au 29 rue Albert Caron 

Accroché ainsi, votre deux-roues  
dégrade le mobilier urbain

Merci de bien vouloir utiliser les  
arceaux de stationnement  

prévus à cet effet sous peine  
d’enlèvement dans les quinze jours

 Pour tout renseignement :  
Police Municipale de Suresnes  

01 41 18 69 32

Communiqués des cultes
✱ Les fêtes de Tichri (Roch Hachana, Kippour et Souccoth) 
se déroulent à l’Association juive de Suresnes, 1 avenue 
Gustave Stresemann, jusqu’au 22 octobre. Yom Kippour y sera 
célébré du 8 au 9 octobre. Renseignements au 06 19 57 12 
57 ou par mail : contact@synagogue-suresnes.fr. 

✱ Fête de la Toussaint. À l’occasion de la fête de la Toussaint, 
le 1er novembre, les trois prêtres de la paroisse catholique de 
Suresnes seront présents aux cimetières Carnot et Voltaire, de 
15 heures à 17h, pour accompagner, dans la prière, toutes les 
personnes qui le souhaitent.

Centre médical municipal 
Raymond Burgos 
12 rue Carnot - informations et 
prise de rendez-vous au 01 85 
90 79 13 ou en ligne : hapicare.fr

Maison médicale  
de garde 
Composez le 15 prioritairement 
Hôpital Foch, 40 rue Worth 
Dimanche et jours fériés de 9h  
à 20h. Tarif conventionné 
« journée » : 49,50 euros

Commissariat de police 
Place du Moutier 
01 46 25 03 00

Police municipale
3 bis rue Carnot 
01 41 18 69 32

Hôpital Foch
40 rue Worth  
01 46 25 25 25 ou sur Doctolib

Ambulances/Médecins 15

Police secours 17	
Sapeurs-pompiers 18

Point d’accès aux droits
Maison pour la Vie citoyenne  
28 rue Merlin de Thionville 
Informations et rendez-vous :  
01 41 18 37 36

Alcooliques Anonymes
09 69 39 40 20 (24h/24 et 7j/7)  
et alcooliques-anonymes.fr	
Permanence d’accueil	   
le jeudi de 19h30 à  
21h au 29 rue Albert Caron 
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Paroles politiques
Groupe d’union de la majorité

De la proximité 
naît la confiance ! Si les Suresnois nous font 

confiance depuis plus 
de trois décennies, c’est 

bien parce que nous avons su tisser au 
fil du temps, un lien étroit de proximité 
avec eux. Etre à l’écoute des habitants est 
d’autant plus important que la distance 
se creuse entre les Français et leurs élus. 
A l’échelon local, malgré les vicissitudes 
de la vie politique nationale, la confiance 
entre les Français et les élus locaux, 
particulièrement le maire, ne s’érode 
pas comme le confirme le baromètre du 
Cevipof. 58% des Français font confiance 
à leur maire. Score en hausse après un 
léger recul les années précédentes. 

Concertation et échanges
Ce lien de confiance, nous l’avons tissé 
non seulement parce que nous avons 
toujours tenu nos engagements mais aussi 
et surtout parce que nous avons eu à cœur 
d’associer le plus possible les Suresnois aux 
décisions municipales. Lorsque la loi sur la 
démocratie de proximité est votée en 2002, 
alors que nous n’avions pas l’obligation 
d’organiser des conseils de quartiers, nous 
avons créé les Conseils consultatifs de 
quartier (CCQ). 
Ces instances locales de concertation et 
d’échanges ont permis de co-construire 
des projets d’aménagement infra-quartier 
et d’associer les habitants aux grands 
projets urbains comme dernièrement, 
la construction d’un gymnase et d’un 
ensemble immobilier rue Fernand Forest 
ou encore de manière plus modeste, la 
réalisation du skate-park que nous avons 
inauguré le 14 septembre dernier. 

Esprit de partage
Deux jours auparavant, c’est dans un 
esprit de partage que nous avions installé 
les nouveaux CCQ ainsi que le Conseil 
Economique Social et Environnemental 
de Suresnes. A côté de ces outils de 
concertation, il ne faut pas oublier le 
Conseil Communal de la Jeunesse qui 
joue un rôle important de médiation 
entre les attentes de la jeunesse et les élus 
municipaux.
Au-delà de ces instances, nous intervenons 
régulièrement comme facilitateur dans 
les relations bilatérales des habitants avec 
certaines institutions ou acteurs locaux 
comme les bailleurs sociaux. 

Rôle de médiateur
C’est ainsi, que nous avons organisé, lundi 
16 septembre dernier, une réunion de 
concertation entre un bailleur social du 
centre-ville et ses résidents. 
Même si la Ville n’est pas partie prenante 

dans les relations entre le bailleur et ses 
locataires, il nous paraissait important de 
jouer ce rôle de médiateur. Plus qu’un 
rôle d’arbitre ou de censeur, nous nous 
investissons pour promouvoir le bien-être 
des Suresnois et ainsi préserver au mieux 
leur qualité de vie.
Si la Ville entretient des liens étroits avec 
les habitants et agit quotidiennement pour 
le bien-être des Suresnois, elle ne saurait se 
passer des associations qui sont le poumon 
de la vie de la cité, au sens grec du terme. 
La vitalité du tissu associatif s’est encore 
illustrée lors de la journée des associations 
le samedi 7 septembre. Ainsi, ce sont 
plusieurs centaines de Suresnois qui ont 
pu découvrir une offre aussi diversifiée 
que copieuse. De la culture, au sport en 
passant par la solidarité, les Suresnois ont 
pu trouver l’activité qui leur convenait le 
mieux. 

Vie associative locale
Là encore, à Suresnes comme dans 
d’autres communes, les élus locaux jouent 
un rôle majeur, bien au-delà du vote 
des subventions. En effet, par la mise à 
disposition des infrastructures municipales, 
généralement à titre gracieux ou à 
moindre coût, les communes participent 
grandement à la vie associative locale 
et nationale. Chacun sait combien les 
associations sont essentielles à la cohésion 
de la Nation et qu’elles interviennent 
souvent sur un champ important de la 
sphère culturelle et sociale. 
Avec 23 millions de bénévoles et près de 
2 millions d’emplois, les associations sont 
aujourd’hui des acteurs incontournables 
de la vie économique, sociale, sportive 
et culturelle de nos territoires. Elles ont 
également un rôle intégratif majeur pour 
les femmes puisqu’elles occupent 70% 
des emplois associatifs. Il faut donc saluer 
l’engagement fort de ces bénévoles à 
Suresnes comme ailleurs.
Ces millions de bénévoles font l’âme de 
la France. Cet esprit de Fraternité est si 
cher à notre pays, qu’il en est devenu 
l’une des devises de la République aux 
côtés de la Liberté et de l’Egalité. En ces 
temps troublés, de doutes et d’incertitudes 
sociales notamment, il est primordial de 
préserver notre tissu associatif tant il est 
le garant du ciment qui lie les Français les 
uns aux autres. C’est pour cela que nous 
avons toujours porté un regard attentif et 
un soutien affirmé à toutes les associations 
suresnoises.

La majorité municipale
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Groupe Suresnes Bleu Marine

« VIOLENCES SEXISTES ET 
SEXUELLES » INTERVENTION 
DE LAURENT SALLES EN 
CONSEIL MUNICIPAL : 
« Avant que le scepticisme ne soit criminalisé dans 
ce pays, je vais être encore une fois celui qui dit tout 
haut ce que beaucoup pensent tout bas ! La ques-
tion des violences envers les femmes est certes un véri-
table enjeu de société, mais croyez-vous sincèrement 
que la Loi « contre les violences sexistes et sexuelles » 
votée le 01/08/2018 par le Parlement et portée par 
l’inénarrable Marlène Schiappa, qui impose aux 
Villes d’y apporter une solution, puisse changer 

le comportement machiste de certains hommes ? 
Quid des actes homophobes, +15% des agres-
sions physiques, qui n’ont d’ailleurs rien à voir 
ni de près ni de loin avec les soutiens à la Manif 
pour tous ? Tout cela n’est donc que du vent, 
visant à se donner bonne conscience, car tant 
que nous ne désignerons pas explicitement l’ori-
gine de ces harcèlements, de ces viols, de ces 
agressions… rien ne changera. Le mal, ce sont 
des populations extra-européennes qui vivent 
chez nous comme chez elles ! Le Parisien révélait 
en 2016 une enquête de l’Observatoire national 
de la délinquance selon laquelle 52% des viols 
sont commis par des étrangers, 48% d’entre 
eux étant déjà connus de la police. Des étran-
gers qui ont, pour une grande partie d’entre eux, 
une conception particulière de la femme, en leur 

déniant toute capacité d’agir de façon autonome, 
en leur déniant le droit de se refuser à eux ou de 
refuser la pratique de mœurs et de coutumes arrié-
rées, dégradantes, aux antipodes de nos avan-
cées civilisationnelles et sociétales. Civilisation 
menacée de disparition comme le dit très jus-
tement l’académicien Jean Raspail ! Voilà le mal 
que vous tous faites mine d’ignorer, y compris les 
pseudo-féministes, plus promptes à s’offusquer 
d’une pièce de lingerie sur la façade d’un grand 
magasin parisien, qu’à s’opposer aux injonctions 
de ces communautés inassimilées et inassimi-
lables qui nous dictent notre conduite» EXPUL-
SER C’EST SE PROTÉGER !
suresnesbleumarine@sfr.fr 
www.laurentsalles.blogspot.com

Groupe Communiste
Se poser les bonnes 
questions !
Que peut-on faire pour vous ? demande 
M.Dupuy dans Suresnes magazine. Nous, 
nous poserions plutôt la question que peut-
on faire ensemble pour mettre en échec 
les régressions sociales du gouvernement 
Macron !
Le projet de retraite Delevoye fait partie 
de ces régressions. Avec beaucoup d’enfu-
mage, il s’agit purement et simplement de 
limiter à 14% du PIB (« règle d’or ») la part 
des richesses créées par les salariés, destinée 
aux pensions. Et cela concerne TOUT le 

monde : ceux en retraite ou futurs retraités. 
En effet le projet prévoit que chaque année 
un aréopage technocratique décidera de la 
valeur du point. Sous prétexte de difficultés 
économiques ou démographiques, la pension 
pourra être diminuée. Si le PIB chute comme 
en 2009, toutes les retraites chuteront ! Ce 
système « à points » employé dans d’autres 
pays s’est soldé par des régressions sociales de 
grande ampleur, notamment pour les suédois 
censés nous servir de référence. Vous trouve-
rez plus d’analyse sur la réforme des retraites 
sur notre site facebook.pcf.suresnes.
Mais pour E.Macron et Dupuy, pas touche 
aux actionnaires, aux entreprises, aux grandes 
banques ! En 2018, les actionnaires ont 

empoché 180 milliards d’euros, des richesses 
produites par les salariés tout en diminuant 
et précarisant l’emploi. 
Le financement des retraites est un élément 
incontournable. Il ne s’agit pas de rester sur 
le statu-quo mais il n’y aura pas de solution 
pérenne hors les entreprises : moins pour les 
actionnaires, plus pour investir : produire plus 
propre, développer l’emploi et augmenter les 
salaires, bases des ressources de la retraite, et 
hors les banques : l’utilisation du crédit pour 
soutenir l’investissement. RV sur les marchés 
tous les WE.
Paule Ballut 06 23 14 45 51 / paule.ballut@free.fr 
Rodolphe Balensi 06 44 74 40 87 
suresnes.pcf.fr / Facebook.pcfsuresnes

Europe Écologie - Les Verts
Suresnes à l’heure des choix …
La rentrée scolaire passée, l’heure est aux choix de 
société à l’approche de l’échéance électorale de mars 
prochain …

Chez EELV nous pronons de vraies mesures pour pré-
server la planète et la vie en société, elles pourront 
peut-être obliger quelque-uns à revoir leur mode de 
vie au quotidien... Par exemple, nous souhaitons que 
la commune contribue à diminuer la pollution auto-

mobile … (Demandez, et nous vous communiquons 
des propositions). En comparaison, la majorité muni-
cipale prépare l’échéance prochaine avec des groupes 
de travail dont un nouveau sur l’écologie … MAIS 
elle ne met pas hors circuit les véhicules municipaux 
trop polluants, … elle les revend aux enchères ! Faire 
polluer les autres, c’est l’écologie version  LR ! (Votes 
aux conseils municipaux de mai et septembre 2019).
Nous souhaitons aussi proposer aux Suresnoi-se-s 
de préserver la vie de famille en ne renonçant pas au 
repos dominical pour les commerces comme le pro-
pose chaque année la majorité qui vote unanimement 

le maximum légal d’ouvertures, suivie par les repré-
sentants PS. La loi a évolué en quelques années de 
« Au maximum cinq dimanches OU jours fériés par an » à 
«  12 dimanches maximum … en plus des jours fériés … », 
d’un jour tous les deux mois ½ à un jour toutes les 
deux semaines ½ !
Très curieux, le parti qui dirige cette ville et se dit défen-
seur des valeurs Chrétiennes de la France, et qui entrave 
ainsi, par exemple, la pratique des cultes chrétiens …
Europe Écologie - Les Verts, Viviane MEILHAC, 4 rue du Clos  
des Ermites 92 150 Suresnes, Mail : v.meilhac@suresnes.fr  

Groupe Suresnes  
Terre d’Avenir
Suresnes, figure d’exception 
en matière de transports
Les transports sont un enjeu majeur de l’amé-
nagement du territoire. Ils font partie de la 
vie quotidienne des habitants qui les utilisent 
pour aller travailler, faire leurs courses, pour 
pratiquer une activité sportive, ou tout sim-
plement se déplacer dans la ville.

Alors que la plupart des villes du départe-
ment sont dotés d’un service public des 
transports efficace et adapté aux besoins des 
habitants, Suresnes reste l’éternelle oubliée 
en la matière.

Notre ville demeure la seule commune limi-
trophe de Paris à ne pas bénéficier d’une ligne 
de métro, impactant largement la mobilité 
des Suresnois. Pourtant ce projet de métro à 
été promis depuis des années, y compris par 
Valérie Pécresse lors des dernières élections 

régionales. Mais depuis plus rien…
L’autobus suresnois (AS), qui permet aux 
habitants de se déplacer à l’intérieur de la 
ville, est vétuste et peu présent, au grand dam 
des habitants et notamment de nos séniors. 
L’AS, qui avait à l’origine la vertu de relier les 
quartiers entre eux, est largement délaissé 
par la municipalité. 
Mais l’AS, ne fait pas exception. Constam-
ment bondé, le bus 241 ne circule pas suffi-
samment dans la ville, alors qu’il traverse en 
diagonale Suresnes.
Nous pourrions également parler de la satu-
ration du Tramway aux heures de pointes, 
qui ne peux plus mécaniquement accueillir 
plus de voyageurs. 

Cette situation, faisant de Suresnes une figure 
d’exception, est de plus en plus déplorée par 
les Suresnois qui demandent un service des 
transports digne de ce nom.

Comment se fait-il qu’une ville de près de 50 
000 habitants soit à ce point oubliée, alors 
que la mobilité reste l’une des premières pré-

occupations des Français ?
Nous entendons cette forte demande des 
habitants et nous avons décidé d’agir à vos 
côtés. 

C’est pourquoi, devant l’inaction de la muni-
cipalité, le Conseiller régional Nicola D’asta 
sera aux côtés du Sénateur Xavier Iacovelli et 
de la conseillère municipale Sonia Demeaux, 
afin de demander officiellement à la Prési-
dente de la Région de remédier à cette situa-
tion dans l’intérêt des Suresnois et de mettre 
dans les priorités régionales notre ville. 

Outre la question de la mobilité, les trans-
ports posent la question de l’attractivité. 
Garantir aux citoyens le droit de circuler libre-
ment détermine en partie la croissance éco-
nomique des territoires et donc leur attrac-
tivité.
Nous réaffirmons notre attachement à la 
liberté et au droit de se déplacer grâce à des 
services adaptés et des transports propres et 
respectueux de l’environnement.
www.iacovelli.fr / 06 34 18 00 37 / iacoxavier@orange.fr w
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